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Kn presque 100 ans d’histoire, l’ür- 
ehestre svTnphonique de Québt'e n’a 
peut-être jamais été aussi (H-eupé que 
ces Jours-i-i. « t)n prépare quatre pro- 
tjrammes en même temps », indiquait 
le chef Yoav Talmi, hier matin, dans le 
cadre idyllique du parc Jeannt'-d’.Arc.

Respirant les pivoines en fleur, le 
maestro semblait savourer la fraî­
cheur relative de la matinée. Les répé­
titions des derniers jours, en plein 
cœur de la canicule, ont parait-il été 
très éprouvantes. Rien n’y a fait, mê­
me pas l’air climatisé.

Orchestre en résidence du volet clas­
sique du F'estival d’été, ce nouveau 
statut conduit cette année l’OSQ à y 
présenter trois concerts complète­
ment différents dans une période très 
rapprochée dans le temps.

Toutes les premières chaises de l’or­
chestre y seront, note le chef avec sa­
tisfaction. Il faut savoir que, du point 
de vue contractuel, l’été se négocie in­
dépendamment de la saison régulière. 
À la belle saison, beaucoup d’instru­
mentistes avaient l’habitude de quit­
ter la région, entre autres pour ensei­
gner dans des camps musicaux. BAUCH
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mand). • C'eut nur 
tout le» ponnibilite» 

de la roix et »a 
puùutance que nou» 
cherchon» à mettre 

en râleur.»
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Musiques à bouches
NG

Kathleen Lavoie

Passionné d'horticulture, Fooi’ Thlmi 
ne termine Jamais sa promenade du 

matin sans s'arrêter quelques instants 
au parc Jeanne-d’Arc.

Aujourd’hui à 20 h 30 à la cour du Pe­
tit Séminaire, l’orchestre amorce sa 
série de concerts par une sorte d’élo­
ge de la danse: hongroises avec 
Brahms, slaves avec Dvorak, roumai­
nes avec Bartok, québécoises avec 
Claude Champagne et François Dom- 
pierre. Darren Lowe, violon solo de 
l’OSQ, agira à titre de soliste. Le pro­
gramme sera répété le lendemain à la 
salle Françoys-Bernier du Domaine 
Forget et on procédera à son enregis­
trement au cours des jours suivants. 
■Analekta en tirera un disque qu’on 
lancera cet automne.

Le 9 juillet, de retour au Petit Sémi­
naire, rOSQ rece\Ta la turbulente so­
prano Natalie Choquette. Yoav Talmi

Voir OSQ en B 2 ►
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■ Dans leurs voix, les membres de la formation Bauchklang ont dé­
couvert un jouet bien plus intéressant que la simple parole. Gerald Hu­
ber, Andreas Fraenzl, Karl S<*hrumpf, Alex Boeck, F'low Weinberger et 
Rainer Spange s’amusent davantage à explorer les possibilités sono­
res de leurs « instruments ». Et quand ils s’y mettent à six, ils vous ba­
lancent une techno-groove du tonnerre, comme en fait foi leur premier 
album Jamzero !

F
ormation vieille de six 
ans, Bauchklang vient à 
peine de sortir de I’m/c 
dergnnind pour occupt*r 
une place unique dans le 
paysage musical autri­
chien. Avec deux .Amadeus (les Gram- 
ly locaux) en poche, le groupe' s’apprê­

te maintenant à exporter ici ses « musi­
ques à bouches ». Un spectaculaire' pro­
gramme de dub, de drum’n’bass et de 
ragga se distinguant par une ree:herche 
sonore dépassant largement la simple 
duplie-ation instrumentale.

« Depuis le début, notre objectif est 
de dégager une certaine énergie. Ce

que nous faisons n’est pas une musi­
que a rnpcila typique», explique le 
charismatique leader .Andréas, fai­
sant référence aux Bobby MchVrrin ('t 
autres Zap Mama.

Rien de plus vrai. Car même si cha­
que membre du groupe tient le rôle 
d’un in.strumentiste traditionnel, au­
cun ne cherche à recréer les sons de 
ces instruments. C’est plutôt l’impact 
qui est voulu.

«Nous avons vraiment la même 
structure, avec une basse, des pt'rcus- 
sions, un fH’affxtx et deux gars qui font 
les harmonies. Mais nous ne cher­
chons pas à reproduire ws sonorités. 
Bien, peut-être un p<'u, mais c’est sur­
tout les possibilités de la voix et sa 
puissance que nous cherchons à

Voir BAUCHKIANG en B 2 ►

-f

’AKJP

Les six membres du groupe

Quatuor Térem

RK'MARD Boisvi kt 
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Formant un énorme triangle, l’instru­
ment occupe le ('entre de la seène, en 
équilibre sur l’une de ses pointes. 
Av*h' .son manche démesurément long, 
il rapp«>lle un peu l’aviron d’une gon­
dole. On le dirait sorti din'ctement de 
l’imagination d’un bédéiste.

A ce qu’on (H'iit ctaistater, c('tte bala­
laïka basse fonctionne, ('t très bi»'n 
même. Ses pi/./icali bien gi'as se mê­
lent aux accents colorés d»' l’accor­
déon bayan. Un léger parfum de tan­
go flotte dans l’air. S’ajoutent bientôt 
les trémolos plaintifs de deux luths à 
trois cordes, qu’on ai(p«'lle domras. I a' 
dépaysement ('st complet.

Même en Russie*, le Quatuor Terc'm 
passe pour un ensemble atypique. Il 
faut .savoir que, dans la langue russe, 
l’erem désigne une maison où se réu­
nissent dans l’harmonie des gens de 
toutes origines. Fn musiqiu', ce 
concept se traduit en un mélange de 
styles des plus divt'rs, avt'c une nette 
préférence pour les sambas, tangos, 
habaneras et autres musiques d’ins­
piration méridionaU*.

Andrei Konstantinov acquiesce en 
souriant. « Le style latin nous va très 
bien, fait valoir le joiu'ur de domra so­
prano. Comme personne n’écrit p(»ur 
un groupe' c(»mme le nôtn', nous de­
vons réaliser nos propres arrange­
ments. Cbacun invente sa jiroprc* par­
tie, mais dans une* perspective com­
mune. Le plus important pour nous 
tous, c’est le résultat global», expli­
quait le musicien, quelques instants 
après le tout premier concert du qua­
tuor, hier midi à place* D’YouvilU*.

Formés au ConservaUdre de Saint- 
l’ét(*rsbourg, les m(*mbr(*s du Terem 
n’y vont pas de* main morte. Ia* carac­
tère* farouch(*me*nt cosaque* qu’ils don­
nent au Hfilxntrra ele Bize>t ne* laisse* 
aucun de)ute* sur le*urs intentions. Flu­
ted musclea*, la Carmen ! Bourrwe*lle 
aussi de stéreùdes, la Hodinerie de 
Bach, conçue à l’origine* penir la déli­
cate flûte en lads, se transfetrme* e*n un 
be*-bop acrobatique e*t endiablé, fri­
sant l’anarchie.

Voir TFRK.M en B 2 ►

VOUS AIMEREZ LIRE...

« LES PASSAGERS ANGLAIS »

Le roman d’aventure à tendance anthropologique revient
Antoine Tanguay

Collaboration spéciale

■ Depuis Verne et Stevenson, on croyait le roman d’aventure à ten­
dance anthropologique définitivement passé de mode, rejeton passéis­
te d’une tradition instaurée au XIX' siècle. Néanmoins, BweeLe.sPn.s- 
sager.s npglais, le Britannique Matthew Kneale prouve brillamment 
qu’il n’ en va point ainsi. Élégante fantaisie sur le choc des cultures, 
son fascinant opus a remporté un doublé majeur : le VVTiitebread Pri­
ze du meilleur roman et du meilleur IhTe de l’année 2000, et quoique 
Craîchement débarqué sur nos côtes, on peut d’ores et déjà lui prédire 
un semblable triomphe.

E
n opposant grandeur et peti­
tesse des sentiments humains 
à de grandioses utopies. Knea­
le lîNTe une flamboyfnte narration :

celle du périple de l’illuminé ré\érend 
Wilson qui, grâex* à la mise de fonds 
d’un obscur mécène, s’embarque, en 
compagnie d’un docteur et d’un bota­

niste. sur un navire de contrebande 
en partance pour la Tasmanie, là où 
se trouverait le jardin d’Éden. Paral­
lèlement à leurs fra.sques se dessine 
l’histoire d’un indigène métis né du 
viol perpétré par un cruel bagnard de 
la terre de V'an Diemen, Peevay, dont 
la route croisera celle de ces hurlu­
berlus engagés dans une impossible 
quête.

Un récit d’une telle envergure, aux 
circonvolutions étourdissantes et ré­
sumé ici dans ses plus grandes lignes, 
aurait certes pu tomber à l’eau si le 
romancier n’avait pas su conférer 
clarté, cohésion et conviction à son 
œuvTe. Interpellé par un flot ininter­
rompu de passionnants détails histo­
riques — qui trahissent d’ailleurs une 
impressionnante recherche de la part

de Kneale —, le lecteur attentif s’im­
merge rapidement dans la ronde en­
diablée de cette vingtaine de narra­
teurs qui. sur une période couvrant 
près de quatre décennies (de 1820 à 
18Ô9), font part de leur vision respe.'c- 
tive de l’aventure. En définitive, la 
plus extraordinaire qualité de ce fa­
buleux voyage réside dans le savant 
amalgame* d’humour, d’érudition et de 
rigueur narrative déployé par l’écri­
vain. Idéal sous toutes latitudes, 
Pns.sagers angiats, qui frôle la quin­
tessence, a tout d’un classique qu’il 
fait bon lire durant une après-midi en­
soleillée, sous le parasol, les pieds 
dans le sable.

MATTHEW KNEALE, Le* Fa*»ager* as- 
glai». g^rmd. MS page*
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FE STI VAL TE
BAUCHKLANG

Suilt* (If la H 1
nuKlrt- en \ak-ur », (taitinut* Andréa»».

Cette raM'ination pour l’»»iV‘^ie v«H-aJ n’t>st pa». survenue du 
jour au lendentain chez Hauehklan(». C'est dans leur patelin 
d<* St. l'oltJ*n, sur les lianes d’eeole, que le sextuor fondait sa 
preinien* inearnation. un tjniuja* nn-k comptant deux flat­
teurs. Cette imrtk-ularité la anuuié a s’inténss<*r a d**s mu';i- 
ques très rjllimiques, de la musi<jui‘ noire principaieinent, 
puis ultiniem«‘nt vers la musique vcn-ale. .\pres qui'lques chaii- 
tJi*ments de personiu*l et d'orientations, Mauehkltuit; naissait, 
ivt la, il n'était eefxTidant plus question de rjihmes africains. 
I.a pn'*missede hase était claire: rex|a*rimentation. Sans li­
mite ni pn-conceptions.

« C(* qui était (ertain, c’est que nous voulions faire quelque 
chos<- d(“ très neuf », s<* souvkmt .Andréas dans un ant^ais for­
tement teinté d'allenuuid.

lùi un rien de t»-mps, re fut le coup de foudrr*. I>es six explo­
rateurs viK'uux ont éprouve un plaisir fou à conc<K-ter les r\lh- 
mes complexes qui, rendus en diitet, ne ressent d'étonner la 
critiqur‘euro|)('‘enne d(‘puis Irmrémerfîcnce. Ix* public lui aus­
si se trouvr‘ confondu devant l’expr'rirTue unique de cette mu- 
si(|ue.

« C'est drr'ile. On sent qu’a la base, les {lens nous observent, 
un peu comme on le fait devant une curiosité, l’uis, aprr's un 
monir*nt, ilsoublirmt qur* nous sommes un >rroupr-v(M‘al et se 
mettent a danser, (,'a c’est vraiment emballant pour nous, de 
voir qu’ils re<,-oivent la même énetfrie pur re que nous (•«'•ons 
avw lu voix que par des mai'bines. »

IVlais il ne faut pas se méprendre. Hauchklantfest tout sauf 
une machine. Ix'ur art exifjeant, les membres du trr'*upt“ ne 
peuvruit le pratiqué' plus d’une .soixantaine de minutes, 90 
trait au plus, les soirs de {ji-anrlr' forme. Aprr's, tous sont litté- 
l•alr•ment cievés.

« Le physiriur* est un problème réel pour nous. la vitr'sse 
que lu lantîue rioit Ixait^'r dans la Ixair'hr* pour arriver à errer 
res rvthnu's, on uttr'int rapidranrait notrr’ limite. »

Ituur'hklant» (“ srais rlu vrmtrr* » r*n allemand) praise 
rl'aillrairs ralentir le tr*m|H» sur son pna-hain album. Cela ne 
rlr-vrait pas entar-hra- Ir- plaisir riue le tJi-ouiK' a à jouer. « C’r*st 
justr' qu’au moment où nous avons enrr'tfistrt', nous étions 
rians notie praà<Kle/r/.s7/’o/7/Y//r/! »
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RAMOUf PLAYERS
StarCité Ste>Foy TIL: 41M74X>2M 11M, BM. DuplMrMi
•OWN m BLACK 2 (AUCUN UMSSCZ. 
FASSCR) (O) 12 20 12 SO 2 40 215 4 S6 
S.30 7 16 7 50 9;35 10.10 
✓M OCEOS (O) 12 00 12 46 1 15 2 15 3<» 
2 90 4 30 6.16 5.46 7 16 746 0 15 020 
10-00
✓RAIN»OKT MINOmTAME (AUCUN LAIB- 
SeZ#ASSCR) (13*) 12-00 12-90 1 30 3'25
4.00 5 00 6 46 7.20 6 20 10.26 11 00 
oouch»4Bfd 11 20
✓astINiix a obélix* mibsion
CLÉOPAtRE (Q) 12 10 1-10 246 2 45 5 15 
7.10 7.40 0.45 10 20
✓LE RLM DES SUPER NAHA8 (O) 12 00
2.00 4 00 6.CO

✓UKE MIKE (AUCUN UUSSCZ-PASSER) 
(O) 12 40 3CS 715 9*45 
✓SPN>FK4MAN (V.P.) (Q) üêœnmm ma 
jaunM «ntanti SCO 10 46

ARNOT-OI LX RLM (O) pour WTknt» 
12 28 2 2S 4 30
varpy aimoldi thb movc (O) pour
•n<ar»«i 1^10 2 1S 4 36
uaNSOMNM! (13.) 7 06 « 80
«OA SOMME DE TOtmi LES KUMS
(13*)1 10 4.10 7Æ6 9 66
«OJLO ET STtTr»r (V.F) (O) 1 00 3 10 B 20
7 30 9.40
v^rXMVXlOO (V.F.) (Q) flérnniMÉ luii 
IBunm anlmtl* 12.1» 2.30 4 40 700 9.10

Lm QbIwIm 09 la Capital# m: 4i»«2t.24« f4oi mui.
✓HOMMES EN NOW 2 (AUCUN LAISSEZ- 
PASSSR) (O) 1200 12 46 MS 9 10 4 20 
5 30 7.00 7.40 9 18
✓Ht ARNOtOf LE PlUI (O) pour «nfM 
1210 2.10 4.10
✓ASTtROC A OBÉLIX: MISSION 
CLÉOPATRE (O) 1 25 3 56 7 36 10:10 
✓M ŒBM (0)12*00 2 15 4 30 7*15 9-30 
✓IXKIYSSEE D'ALCC TKFMSLAV (O)
12 26 2-50 5-06 7 26 9 50
✓LL FILM DES SUPER HAMAS (Q) 1200
200 4 00 6 00
✓RAPPORT MINORITAIRE (AUCUN LAIS- 
aE2-PABB0l) (19>) 12^30 4C0 7 2D lO^Sb

✓SPIOER-MAN (V.P.) (O) àêœnmm aux
jaufWB «nMnta SCO 10 36
✓TOUT COMME MIKE (AUCUN LAISSEZ-
PASSER) (Q) vMnia.lS 230 4 45 7 05930
awTvdlm 12:16 4 45 7 00 9.20
✓ULO BT STÏTCH (V.P) (O) 12:20 2Æ0
4 50 700 9:10
✓STAR 1NARS N: L’ATTAOUC DU
CLONU (O) 12.26 3.46 7.00 10:10 
✓LA MCMOIRB DANS LA PEAU (19^) 
VtoMnot 4 90 710 9:56 
✓SCO0BY»00O (V.P.) (Q) rMcwSa aux 
jaunes snMnts 12:90 2.90

aaanx'mxfi rauwatHwaii■*

« VOS ENFANTS ADORERONT LES AVENTURES, ^ 
4 D'ARNOLD ET SES AMIS.

î
ARF/OLO;

LE FILM-
www.heyamold.com
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Suite de la B 1

l.’mehiramnu thème de lion/u' fête n’éehappt> pa-s nr>n plus à 
la har*he du Traem. Nuanrxe tnutefnis, rette pière emprunte à 
Chnpin. à la nnstaifrir' slave, quand te n'est pas au tanfju. Tnut 
un mélanfje.

Sur stène, la perfnrmanre paraît quelquefriis un pt‘u 
brmiilinnne, mais trnijnurs extré'mement vivante. I.es }»ars de 
Terem sont là pr)ur donner du plaisir aux fÿ'ns. Ik'auraïup de 
plaisir. Stinsible à rénerjTie et au charme exotique de l'ensem­
ble, lu petite foule rassemblée à midi n’a r*essé de croître tout 
au long du eonrert. et re, malgré* la chaleur et l'humidité enco­
re éH*rasantes hier midi.

Ce soir à 19 h à la raiurdu IVtit Séminaire, IVrem prést'ntora 
un avant-propos au eontt'rt de l’OSQ. 114ir Maria de Sehu- 
Ix'rt, la Mite nnisàiae de /mit de Mozart, loNocturne eu mi 
majeur de Chopin et VOuverture du Harhier de Séritle de 
Itossini douent entre autrt*s passt'r à la moulinette.

OSQ
Suite de la B 1

ne sait pas trop à quoi s’en tenir. Il a visionné la vidéo tournée 
par la chanteust* avec l’OSM et Chark's Dutoit. Il n’ignort* donc 
pas ce à quoi il s’expose. «.lusqu’iei, les ré'pétitions vont trt's 
bien. Klle attaque la partie musicale avee Ix'aueoup de sérieux. 
Bile est bien prépaiw et en forme. .Nous veirons bien. »

Ix> 14à 13h;K), dernier dimanche du Bestival, l’OSQ s’instal­
le sur la scène des Plaines d’.Abraham pour y présenter la 
(f xymphouie de Bet'thoven. I*rést*ntée au Hestivid de Lanau- 
dièrt', quelques jours plus t(>t, rceuviT constitue une sorte de 
lanc-ement des festuités entourant le (“l'ntenairt* de l’OSCj.

I\)ur ^'oav 'liilmi, le choix de la 9" allait de soi. « Surtout quand 
il s’agit dt* grandes célébrations présentét's devant plusieurs 
milliers de pt'rsonnes, une pié*ee comme tvlliM’i lance un mes­
sage de joie et d’amitié. Ix's gens ne pt'iivent pas étn* heuix'ux 
sans l’amitié. .Je crois que la musique construit des ponts en­
tre les ^'iis. C’est un langagt* universc'l qui crée une meilleui*e 
eomprt'hension entn* les pv'uples. » Habitant Tel .Aviv, le maes­
tro connaît sans doute mieux que quiconque la valeur de et* 
message.

S’ajoutant à et*s conet'rts, un enregistrement sera capté à 
l’église Saint-R(K*h pour diffusion ultérieurt* à Badio-Canada 
ainsi que sur la chaîne Bravo, l’tnir ce programme, M)av Talmi 
a en effet rt'tenu certaines des (cuvres joué'cs lors d’évé'iie- 
ments nuu*quants de Ihistoirt' de l’OSQ.

Les horaires des films 
sur le bout des doigts.

t#a4ax-iHNM É fanKNnvlay#rt.c#ia at xtkiaaz tar

Letter ^IBoxi

un film de
fTlarion Vernoux

Henn vîard - Hélène FiUjères - Victor Lenoux 
Jane Birkin - Serqi Lopez - Clémentine Célerié 

Imbert melMi - fTlelviL Poupsud

.chnstamlrns.com
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QU
Fort heureusA'inent, lu formalkm, qui compte un Ui en la per­

sonne d'.\ndri*as, peut s'appuver sur ik*s éehantillonneurs et 
autres é*quip(‘ments é4e<*tn»niques qui lui permettent de tenir 
le coup. .Malgn* k's appan*nei*s. ces « outils » n'alterent pas la 
demaivhe singulière de Bauehklang. lx* contenu musical de- 
meurt* entièrement gé‘néré p»ir lu voLx humaine. U*s compo­
sitions, elk*s, .sont (t)n(,*ues avec* un souci d’ori0nalité* prenant 
en considération lu (t>uk‘ur unique de rc*n.sc*ml)k*.

« Nous travaillons c*n couches. Pour le prt*mier album, nous 
avons eherehé* a expt*rimenter et* pnK<'*dé. U* di.sque est le rt^ 
sultat d’une sorte de* eollugt*. h>ur le pnx-hain, on pense» utili­
ser plus de diale<*tes dans nos pk*ees », fait savoir .Andréas, 
qui (Xfupt* le ré»k* de « chanteur soliste ».

Ce sont (*es nouvelles avenues, ainsi que les pkHt*s de leur 
maxi de 1997 t*t ûcJamzero, que le groupe* propost*ra sur lu 
se*t*nt* du Périscope* le»s S t*t 9 juillt't, après son pa.s.sagi* au Ft*s- 
th aJ international de jazz de .Vlontré*al (FU.M).

« Ce sera notre prt*mière fois au Canada et nous avons bien 
hâte. Nous avons dé*ja entendu park*r du Festival de* jazz de 
.Montréal. C’est un é*vénement extraordinaire* auquel nous 
sommes tK*s honore'»s de* partie*ipt*r. »

A Qué*be*f, le groupe* se prexluira à l’intérieur, malgré que 
rt*xpe'*rit*nee dt*s festivals t*uropéx*ns lui a donné* la piqûre* des 
pre*Ntations e*n plein air. « Ixîs étendues verdoyantt*s t*onsti- 
tut*nt un extvlk*nt dex-or pour notre* musique. Sa puissance* s’y 
tniuve doubltk*. »

C’est ex* pe>tt*ntiel sonore* qui impre*ssionne* e*t qui gagne sans 
t*ffort le publie de* Bauehklang.

« 11 y a un lien qui se forme immé*diatement. C’est quelque* 
fbose* de* très organique*, de très humain. Ix» ftesh factor. Mê­
me les pe*rsonne*s plus âgéx*s qui n’éHxiutent pas néH*t‘8saire- 
me*nt le* type* de musique que* nous faisons .sont inteVe*ssé*s à 
cause* de* eja. I\*ut-ê*tre* pense*nt-Us que k*s mae*hines sont dan- 
gt*rt*use»s et que nous sommt's plus inoffensifs! »

TEREM

lE SOLEIL JOCELVH BERItlEC
Le Khac Chi Erutemble a éclipsé le soleil

CRITIQUE

Parfums d’Orient
Erk' More.^i i.t

EMorcflult((i lesoleil.com

Ix's ex'plorateurs de* lointaint»s t*ontrées 
musicales ont déx*ouvert hier, en ouver­
ture* du Fe'stival d’éte*. parfums d’Orient 
et sonorités pe*i*sanes et vietnamiennes, 
gracieuseté de deux formations... de 
\kn(*ouve*r!

En fin d’après-midi, le Khae* Chi En­
semble a éclipsé le soleil qui brillait 
pourtant de tous se»s feux. Ho Khac Chi 
et Hoang Ngoe Bieh célébraient le 
10 anniversaiix* de leur premit»r passa­
ge* au Festival et de leur immigration 
subsekiuente au pays.

Ces maîtres de la musique tradition­
nelle vietnamienne jout*nt sur une 
panoplie d’instruments de bambou, 
souvt'nt plusieurs à la fois, dont on 
vous épargne la nomenclature: ils se 
chargent des explit*ations. sympathi­
ques et enjouées. Ix*urs harmonies vo­
cales servent de mélodies en contre­
point aux rythmes de ees instruments 
polyphoniques.

I-a bou(*he, les mains, les pieds; pres­
que tout le corps est sollicité, parfois 
même comme caisse de résonnance, 
l’as besoin de synthé's ou de pédales 
pour jouer avec les sons, seulement de 
la dE'xtérité et de l’imagination. Ils par­
viennent même à faire oublier l’aspect 
répétitif et, malgré tout, un peu mono- 
rtirde de leur répertoire. Franehenient 
étonnant !

Mais rien ne sert de décrire ce fichu 
dépaysement car il faut le voir — et 
l’entendre — pour le croire. Ce que 
vous pourrez faire demain, heureux 
festivalii'rs.

SAPA

Tout comme Safa. d’ailleurs. Car si la 
mondialisation a quelque chost* de bon,

c’est dans tx* mé'tissage artistique et hu­
main incarné* par ce trio. .Amir Koush- 
kani est originaire d’Iran, Salvavador 
Ferix*ras de l’orto Ri(x) et Fran(,x)is Hou­
le, de Montréal...

Leur musique se situe au canx»fourde 
leurs origines, alliant airs traditionnels 
iraniens, surtout, à l’interprétation 
contemporaine avee la sincérité et la 
pureté intérieure auxquelles fait ré*fé- 
ix*n(x* leur patron.vme.

Sur scène, l'interprétation gagne en 
amplitude, misant sur sa force d’attrac­
tion pour séxluire, et (xjnvie l’auditeur à 
la quiétude.

Ce qui cause problème dans l’envinm- 
nement bruyant de platx» DTouvUle, qui 
(xinvient mal à tx*tte invitation à plongi*r 
dans un ailleurs de mystères et d’exo­
tisme. .Me semble qu’à défaut d’interdi­
re la sacro-sainte eir(*ulation automobi­
le, on pourrait au moins avoir la dé(x*n- 
ee de ne pas souffler des ballounes à 
l'hélium à l’arrière.

« Safa rien » : le trio n'en avait cure, 
imprégné de ses complaintes qui s’em­
plissaient de l’âme d’.Amir Koushkani, 
dont le chant évoque, par moments, ce­
lui du chanteur pakistanais Nusrat Fà- 
teh .Ali Khan — le mysticisme en moins.

Quant à François Houle, sa virtuosité 
est impressionnante et sa palette, infi­
nie. Laissant les parties cxjntemplatKes 
au tar et aux percussions de ses compè­
res, le clarinettiste se faufile entre les 
rvthmes envoûtants avee des solos cap­
tivants.

C’est l’essentx» même de la prestation 
de Safa, qui improvise sur des thèmes 
classiques. Impressionnant.

KHAC CHI ENSE.MBLE.pta<*<*/)7buriüe, au­
jourd'hui, midi et 16 h.

place D'YouriUe, aiyourd’hui, H h.

CRITIQUE

Bonga : à faire 
damner un saint

Fric Moreai i.t
EMoreaultQi lesoleil.eom

Si l’intérêt d’un festival réside dans le 
plaisir de la dixxiuverte, tx»lui des Qué­
bécois semble plutéà limité. Dommagt», 
car pour la soirée d'ouverture à place 
D’Youville, les absents ont encore une 
fois eu tous les torts, dont CE'lui de 
manquer un mé(*hant beau party, tx'lui 
auquel les avait conviés Bonga.

Il a pourtant de la stature, le bonhom­
me. Oripnaire de l'.Angola, il est un mi­
litant de l’indépendaiKX» de son pays 
(tiens, tiens...), mais surtout un artiste 
fier à la carrière fruetueust» dont la voix 
profonde et éraillix» revendique une di­
versité eultuix'lle qui devrait faiix» vi- 
bri'r une txirde sensible ici. Fnraeinw 
dans ses origines, sa musique est aussi 
ouverte sur les influemx's portugaises 
et brésiliennes.

Ce qui explique qu’il ait incité d’em- 
blét» l’assistantx». dans un français 
chantant, «à fairt* la fête et à remuer les 
choses ». l’iusieurs ne se le 
sont pas fait din» deux fois, 
séduits par (x* métissagi» de 
bossa et de rumba qui passe 
par le bassin. deset»nd dans 
les jambes puis remonte en 
une pulsion... très latine.

Ç&siriuffuait sur le parter­
re. les sptvtateurs pt»rdant 
un à un toutes leurs inhibi­
tions. Enfin, presque... .Nor­
mal. Car sa musique chaude et sensuel­
le (ximme les épanchements au Carna­
val de Rio mise aussi sur les rvthmes (»t 
harmonies à plusieurs voix earacteristi- 
quE's des pays afri(*ains. Le résultat i‘st 
aussi eolort» que k»s chemises à motifs 
dE»s musiciens.

Mais Bonga Kuenda sait aus»>i mettix»

des musnens

la pédale douce au bon moment, juste 
avant que le plaisir soit trop intense, 
avec des complaintes qui révélent sa 
compréhension intime de la saudade, 
(x*t état d’âme indéfinissable et insaisis­
sable des IMrtugais.

Bien sûr, puisque son exil forcé, à une 
époque, l’a conduit au pays du fado. Il 
est d'ailleurs l’auteur, compositeur et 
interpix'te de la célèbre Saudade popu- 
larisix» par la grande Césaria Fvora.

Fxtx'ption faite du clavier parfois nou- 
vel-âgt*ux, la qualité musicale du spec­
tacle était irréproehable, i’enthousias- 
me du groupe irrésistible et l’ensemble 
à faire damner un saint.

A.\TITHÈSE

En début rie soirée, la proposition du 
Terem Quartet semblait l'antithèse du 
(“oup de chaleur tmpical de Bonga. Mais 
le quatuor russe, qui explore les diffé- 
rt'ntes sonorités de l’univers musical 
slave, joue avee une énergie et une pê­
che pt'u (*ommunes.

Supportés par un accor­
déon joyeux, les deux luths 
et la balalaïka basse son­
naient comme un .33 tours 
passé au 45 — pour les 
plus jeunes, ça veut dire 
pas mal speedé.

Iæ mélancolie tvpique de 
l'âme russe? Oubliez ça. 
Mais, justement, pour une 
soirét» d’ouverturt». on peut 

aussi oublier ça. .Autre temps, et même 
autre lieu, sont bt>aueoup plus appro­
priés pour un tel spectacle. Soyons bon 
princi* : la (petite) fouie, elle, a bien aimé.

TEREM QU ARTET,parc de la Francophonie, 
an/ourdhui. midi;place DrourUle, demain, mi­
di et Clarendon, demain, tlh.

http://www.heyamold.com
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FESTIVAL D'ÉTÉ DE QUÉBEC
NOS CHOIX

Andy Stoehanskv
Bin chourhitu du IVstival et un des 
préférés au SOLKIL. .\nd\ SiiH-hansky 
ttffeeliunne partieulièremenl ia ville 
qui lui a permis de pn*ndre sun envol 

d'artiste indept'n- 
dant et original. 11 
viendra d’ailleurs 

t nous faire déeou-
vrir la primeur de 
son nouveau CD. 
plus r(H-k car il a 
troqué les per­
cussions pour la 
guitare. Déjà, ses 
eontvrts intenses

^________  sont plus souvent
Andy Stochansky qu’autre ment

ménutrables. pn)- 
pulsés par son amour de la musique et 
son enthousiasme. Imaginez et» que <;a 
peut donner ee soir. Plaines d’.Abra- 
ham.2(lh. É..M.

Mariza
B Digne héritière d’.Amalia Rodriguez, 
morte il y a trois ans, plusieurs voient 
en Mariza la nouvelle reine du fado, et> 
langage de la mélaneolie, du mal-être 
et du saudade qui est le reflet de l’âme 
portugaise. Car Mariza, contraire­
ment à certains de ses compatriotes, 
respecte la tradition, interprétant 
elassiques mais aussi compositions 
originales avec l’émotion que com­
mande le genre, l’ne belle fa^on de 
commeneer la fin de semaine musica­
le. Place d’Youville, 18 h. É..M.

K
PHOTO FESTIV*L D'ÉTÉ DE OUÉBEC

Tout simplement Mariza

noJazz
B Le Monde suppute que le « futur du 
jazz » pourrait s’appeler noJazz. Un 
peu de calme, quand même. Je veux 
bien eroire que Téo Marcero, produc­
teur du regretté Miles Da\1s, a orehes- 
tré leur premier CD, faut voir. Juste­
ment, on ira, voir. Parce que leur fu­
sion de jazz, d’électronica, de rock et 
de hip-hop dégage un groove d’enfer, 
propice à la fiesta. Prometteur. .Au Pé­
riscope, 23 h. É..\l.

FESTIVAL D’ÉTÉ DE QUÉBEC
VENDREDI 5 JUILLET

Plaines d'Abraham.
Andy Stochansky 20 h 
David Usher 21 h 30
Place d'Youville.
Khac Chi 12 h, 16 h 
Safa 14 h. Mariza 18 h 
Rosenberg Trio 20 h 
Didier Lockwood Trio 22 h
Parc de la Francophonie.
Terem Quarter 12 h 
Isildur Bane 20 h 
Caravan 21 h 30

I Parc de l’Esplanade.
École de cirque de Québec 13h30 
L’Illustre Famille Burattini 14 h 
Compagnie Chemins de terre 17h30 
Compagnie 2 rien merci 17h30 
Associations Poisson Pilote 17h30 
Moving People 17h30 
Productions Épisode 17h30 
Les Frères Mentalo 17h30 
Los Éxcéntricos 21 h30 
Cour du Séminaire de Québec.
Terem Quartet 19 h
OSQ et Darren Lowe, violon 20 h 30
Grand Théitre de Québec.
Bet. e & Stef 21 h
Théâtre Périscope.
noJazz 23 h, Zensile 1 h30
Clarendon.
Habana Sax 21 h, Rosenberg Trio 
minuit
Pub St-Alexandre.
Jeff Lang 23 h
The Campbell Brothers 1 h
Cabaret du Capitole.
Les Disjoncteurs 21 h
Animation dans la rue.
Loco-Motion Théâtre 18 h 
Géométrie Variable 18 h 
Taxe Récréative Incluse 18 h

La famille 
a rendez-vous 

avec les entresorts
•M XI .M K B K R (i V. R O .V

MHeryerou lesoleil.eom

■ « Entresort »: six tentes, dans 
lesquelles on entre et on sort, 
pour assister à autant de presta­
tions intimistes, drôles, parfois 
déroutantes et inquiétantes. Voi­
là le nouveau eoneept prtrposé par 
le Festival d’été de Québee pour 
divertir toute la famille. À expéri­
menter chaque soir au l’arc de 
l’Esplanade, de 17h30 à 21 h 80.

Le responsable de la programmation 
des arts de la rue, Michel Barette, dé­
crit les « entresorts » comme un croi­
sement entre un sidesfioir américain 
tH une foin* europétmne, où le théâtre, 
la musique, la magie et les manipula­
tions — psychiques et physiques — 
sont à l’honneur. Six mini-spectacles 
présentés simultanément. « C’est ct)m- 
me du zapping », dit-il.

Dans une des tentes, hier, Philippino, 
le chirurgien métapsychique, effix*- 
tuait â mains nues des ablations d’or­
ganes sur des cobayes plus que volon­
taires. Une scène que Jasmine, huit 
ans, n’a visiblement pu supporter, 
puisqu’elle a rejoint sa mère en cou­
rant. « J’ai pas beaucoup aimé ça. Ça 
me fait peur, le sang. » Stéphane « Phi­
lippino » Parent, le méchant docteur 
responsable de cette frousse, apprécie 
l’expérience. « C’est différent des ani­
mations proprettes qu’on nous de­
mande de faire habituellement. »

Les frères Mentalo, experts en cal­
culs arithmétiques, devinettes et au­
tres astuces intellectuelles assaison­
nées d’une sauce absurde, présen­
taient leur numéro juste en face. Ils 
peuvent notamment lire les pensées 
des spectateurs (« .Madame se deman­
de comment améliorer sa condition fé­
minine? Kn agrandissant sa cuisi­
ne! »).

La petite Jasmine a de loin préféré 
celte prestation. « Ils font de la ma0e, 
mais je ne sais pas si c’est vraiment de 
la magie...» Sa maman, elle, préfère 
demeurer à l’extérieur des tentes. « Je 
ne peux apprécier l’ensemble, déplo- 
re-t-elle. Ça se veut du théâtre intimis­
te, mais il fait tellement chaud, les 
gens sont collés. »

Le public peut également assister 
aux performances d’un « Polichineur 
de tiroirs », qui raconte de grandes 
histoires avec de petits riens, de l’As­
sociation Poisson Pilote, qui tient le 
public en haleine pendant 30 minutes 
avec « l’affaire Sardines », de Moving 
People (deux savants bizarres venus 
de Grande-Bretagne pour présenter 
leurs spécimens étranges) et d’une di­
zaine d’autres artistes tous plus sin­
guliers les uns que les autres.

Autour des six « entresorts », quel-

CRITIQUE

ques clowns, maquilleurs et amuseurs 
publics s’agitent pour divertir les visi­
teurs. Comme Jean, le « répartiteur » 
plutôt bourru qui a sauvagement 
confisqué le calepin de notes du jour­
naliste du SOLKIl,... pour le lui rendre 
quelques minutes plus tard, sourin' 
non inclus.

DES APRÈS-MiDI OCCUPÉS
Kim Hyoeun, une reporter sud- 

coréenne, semblait bien apprécier 
l’ambiance qui régnait hier après-mi­
di au l’arc de l’Esplanade. .Même si el­
le ne comprenait pas un traître mot au 
spectacle de L’illustre famille Buratti­
ni, présenté quotidiennement à 14 h, 
jusqu’à lundi. « C’est un Festival très 
varié, où des gens de toutes les cul­
tures et de tous les âges sont repré- 
.sentés, dit-elle. C’est vraiment une fê­
te pour réunir toute la famille. »

Certains parents — et grands-pa­
rents — n’ont pas digéré les propos te­
nus par ladite famille... Il faut dire que 
la prestation offerte par la troupe 
française est à mille lieues des spc'cta-

«Impossible» 
n’est pas belge !
Les Discjoncteurs s’imposent

Régis Tremblay
HTretnbla gQi le s oleil.eotn

Pouvez-vous imaginer Dalida chantant une valse en chinois 
sur l’air de Besame Mneho ? Ou encore .Michael Jackson 
faisant du country devant les nazis du film italien La Vie 
est bette... avec des ac'cents de kazatchok? .Arrangt'ant des 
mariages impossibles entre les genres, faisant éclater le 
concept même de world musie, les Discjoncteurs se sont 
imposés, hier soir, au premier de leurs sept spectacles, 
comme les bougies d’allumage du 35*’ Festival d’été de Qué­
bec. Toute la ville en parle déjà. Un malheur !

Pour rire à vous en faire mal au ventre, le seul endroit 
est le Cabaret du Capitole, où sévissent les inénarrables, 
inimaginables, inépuisables et inoxydables Disc­
joncteurs. Ils y seront encore ce soir, demain et dimanche, 
puis les 12. 13 et 14 juillet, à 21 h.

«Complètement dingues ! » Tel était le seul commentaire 
qui fusait de partout, hier soir, devant la pt'rformance décoif­
fante du chanteur Dgill N’erhelle et de st‘s cinq musiciens, qui 
l’ont suKi dans toutes ses dangereust's élucubrations.

De la folie au cube ! Voilà à quels excès mène la formule uni­
que mise au point par le groupe belge. Cette démence au cu­
be répond à trois paramètres, puisque chaque spectateur est 
invité à choisir un nom d’artiste bien cf)nnu, un genre musi­
cal et un thème. Ces choix sont écrits sur des papiers et mis 
dans un chapeau, dans lequel Dgill Vêrhellc va piger tout au 
long de la soirée. Premier exemple, hier soir : Jean-.Jacques 
Goldman, musique sud-américaine, les pyramides d’Égypte ! 
Ou encore; .Michel Fugain. le blues. .Votre-Damt'-de-I’àris !

N’on content de ce très haut degré de difficulté. Verhelle en 
a rajouté, exécutant des quadruples et des quintuples saltos

. T'd

LE SOLEIL «SCAL AATThé

Le chanteur Dgill Verhelle, le violoniste Grégoire Dune et les 
quatre autres Discjoncteurs nous ont donné mal au rentre à 
force de rire, hier soir, au Cabaret du Capitole.

dans le vide... sans filet. Dé* la haute voltige qui a capthé l’au­
ditoire, lui arrachant des cris incrédules, de vifs eneouragt*- 
ments et des hourras bien sentis. Dans la salle, on sentait la 
même fascination qu’au cirque, devant les acrobaties musi­
cales et pan»lièr(*s de V’erhelle et de ses e<K*quipiers. Au Ca­
pitole comme sous un chapiteau, les gtms étaient partagés 
entre l'admiratitm pun* et la curiosité du badaud devant l’ar­
tiste qui joue avec le feu. Et hier soir, les spectateurs ne se 
sont pas gf'nés pE)ur attist'r ee feu !

Mais les Discjoncteurs se sont lancés dans l’action avec 
une témérité de casse-cou. Il faut voir Dgill Verhelle 
s’échauffer et perdre les pédales ! Le voici bossu et en­
roué comme Quasimodo puis, l’instant d’après, le voilà 
gracieux et mélodieux comme Esmeralda ! Il faut avetir du 
front tout le tour de la tête et une énergie débridée pour 
se lancer ainsi à corps perdu dans les improvisations les 
plus aléatoires ! Un vrai phénomène !

Ceux qui croyaient que le tirag»' des billets était arrangé 
n’aunmt qu’à rewenir un autre SE)ir, puisque le sp<'ctacle n’est 
jamais le même, l’n événement unique, chaque sf)ir.

Li tOlill AASl'AL AATTHÉ

Dote d'un sens de l'e.vploration 
certain. .Ktete Hackett multiplie et 

superpose aiec adresse les couleurs et 
les changements rythmiques.

CKITigUK

Hackett 
comme 
un bon 

vieux vin
Kathleen Lavoie

LE SOLEIL JOCELYN BEIINIEB

Le chirurgien métaphysique Philippino extrait à mains nues l'organe d'un cobaye, 
pendant que son assistante médite.

des de marionnettes traditionnels. 
Propos caustiques et parfois earré- 
nient vulgaires, blagues à double sens 
(qui ont bien fait rigoler plusieurs 
grands), chamailleries assez vioU'iites 
entre les personnages : le spectacle en 
entier défie les règles du politiredig 
correct.

« Ce n’est pus pour les enfants, c’est 
destiné aux adultes et en plus le fran­
çais utilisé n’est même pas adapté », 
déplore Dorothée Gingras, venue de 
(îranby avec sa petite-fille Maheva. 
Celle-ci. complètement absorbée par 
le spectacle, ne sc'mblait pas le moins 
du monde outrée. A-l-<‘lle t(»ut saisi?

Michel Barette défend bien son choix 
de programmation : « C’est un specta­
cle qui ne considère pas les enfants 
comme des nouilles, dit-il. Les Burat­
tini partent du principe que les en­
fants sont beaucoup plus intelligents 
qu’on le croit. » I)(*s lundi, la case h(»- 
raire (14 h) occupée par ce spi'ctacle 
sera comblée' par des chanteurs « jeu­
nesse », dont .loe Boean, alias « Com­
tesse d’Harmonia ». continuité

particulière

KLa voictfi h'sideit.corn

C’est à un levt'rdE' ridesiu sous le signe 
des variations — (pi’eHes sttient at­
mosphériques ou musicales — qu’otit 
eu dritit les spectateurs réunis djins 
l’enceinte du Bigeonnier, hier, soir 
d’ouverturE' du 3.V l'estival d’été, alors 
que la guitare chantante du Britanni­
que Steve llEU'kett s’élevait, parfois U'»- 
gt're, [Tarfois pesante, dans un ciel lui- 
même assE'z louid !

.Après quatre jours deejinicule, il fal­
lait s’y attendre: la pluie guettEiit. Com­
me si elle n’attendait que le moment où 
les parterres se soit-nt remplis pour se 
niEUiifester... Ibrt iK'urt'usement, l’aver­
se fut de courte duré(', une douehette 
Eivant l’arrivée sur scène de l’ex-Gene- 
sis. Rien de suffisant |)our fiiiiT' fuirt' les 
inconditionnels du guitariste, les mê­
mes, faut-il le rappeler, qui furent par­
mi les prt'miers à r('connaîtr<‘ la célèbre 
formation dans le motuh'.

Une fois sur scène, après quelques 
effets stroboseopiques. Steve Hackett 
n’a d’ailleurs pas tardé à saluer les fi­
dèles venus l’entetidn*, leur expri­
mant son plaisir «d’être encore une 
fois àQuéb(*c».

Boiir appuyi'r ses dirc's, il a offert un 
programme touffu et ambitieux, qu’il a 
livré sans conti­
nuité particulière.

Parmi les mo­
ments forts de la 
soirée, un mc'd- 
leg présenté t'n 
début de par­
cours et qui re­
prenait Los En­
dos d(î Genesis a 
semblé rallier la 
foule. Il en fut de même pour plusieurs 
autres compositions du guitariste pui- 
sé(!s dans la totalité de sa earrièn*, 
dont Sfn'ctrat .Mornings (11179), The 
Steppes (1980), ('ainino Bogale 
(1983), Walking Awag from Bain- 
bows (1994) et l’interprétation de la 
(inossienne n"! d’Érik Satie (2tKK)).

Doté d’un sens de l’exploration cer­
tain, Maek(àt multiplie et sujM'rpose 
av(x' arln'sse Uts couleurs cà les changt*- 
ments rythmiques, dem<‘urunt toujours 
en ('•quilibre ('nttX' rcM-k, progr<'ssif et, 
oui, musique improvis<'H,>.

Appuyé dans s*)n entreprise par ses 
vieux compliees Rogi'r King aux cla­
viers, RE)b Townsend au saxophone et à 
la flûte, Terry Gregrjry à la basse et Ga­
ry Q’Toole à la batterie, il a orchestre^ un 
spE'ctÉW'k' tout en ciT'scE'ndo qui s’tîst ter­
miné 27 minutes très exaettLment après 
la limite de 23 h instituée par la Ville de 
Quétx'c. N’eût été de l’incontournable 
thème musical du Festival, ils y st'raient 
probablement encore...

FOI.KI/)RKS DU .MONDE
En première partie, la formation néo- 

progressive suédoise Isildurs Bane 
avait ouvert la marche avec son rt>ck 
symphonique, où sectàoienl sans faute 
de style expérimentation et ambiances 
planantes. Doté d’unt* instrumentation 
aux textures variées (violon, vibrapho­
ne, trf)mpette, conga, etc.), IB crdore ses 
pieces de folklores du mond(', ce qui lui 
confère* un son unique.

Une entrée en matière idéale pour 
lancer une soirée s’adressant d’abord 
et avant tout aux oreilles. Aux oreilles 
averties à part ça. Quant aux pieds, eh 
bien ! il faudra repa.sser*
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Tour d’horizon du 
Festival

■ C’est parti: depuis hier. yuéb«*e vit 
au rj'thme de son Festival d'été, 
l'rie occasion unique de faire de nom­
breuses découvertes musicales de 
partout dans le monde, et de voir sur 
scene les plus j^andes vedettes de la 
chanson, l’renez crayon et papier, on 
vous fait des sutî^estions dans cette 
émission spén-iale de .’K) minutes. Le 
Featiral international d’été de Québec, 
Itadio-Canada à IN h .‘iO et à 2.‘i h.

I^a nuit rouge 
de Rimouski

■ Les aînés de la réjfion de Rimouski 
se souviennent encore de la nuit rou- 
tfe, celle du (i au 7 mai 19r)(), qui a en­
traîné l’évacuation de ‘2500 résidants. 
Prt'.sque toute lu ville a été ravat,'ée par 
un incendie né dans un clos de laiis et 
poussé par des vents violents. Ri­
mouski a pu être n*construite p-âce à 
un tîrand mouvement de solidarité, et 
la nouvelle a fait le tour du monde. Re*- 
tour sur et» triste évént'ment. Série noi­
re; Les Grands Drames de l'histoire du 
Québec, Historia à 20 h.

La guerre des mots EN SALLES 
AUJOURD'HUI

ARCHIVES LE SOLEIL
France GeoJJmy a réalisé 

son rèie malgré son handicap.

Danse en 
fauteuil roulant

■ l*as évident d’exercer k» métier de 
danseuse quand on est quadripléfîi- 
(lue. Ça n'a pourtjint pas empêché 
France (ieoffroy de réaliser son rêve, 
comme vous le verrez dans ce docu­
mentaire de Daniel Shannon, intitulé 
l'd.wngc. A 17 ans, France se rompait 
le cou en plontfeant dans un lac. Au­
jourd’hui en fauteuil roulant, et âgée 
de 27 ans, elle a fait appel au choré- 
tfraphe britannique Kuldip et a finan­
cé elU'-même son pi-emier spectacle de 
«danse intéfjrée». Quand on a vu ça, 
on .se dit qu'il n’y a rien d’impossible. 
Zone libre, lüidio-Canadu à 21 h.

L
a publicité, un art mi­
neur? Deut-t*tre. .Mais 
comme miroir dt* la stjcié- 
té, aucune expression ar­
tistique ne lui arrive a la 
cheville. Tiens, prenez le 
slof^n « tasse-toi, mon oncle ». .A la fois 
dn')le et dérantJE*ant. Tout en fai.sant ap- 

p«*l au sE*ns de l'humour, cette modeste 
phra.se mE*t le doij^ prétûsement là ou 
ça fait mtil.

lAir rapport a bien d’autres pays, le 
Quél)e<- a ceci de désa^fréable qu’il est 
fér<K*ement en chicane av€*c lui-même.
U*s jeunes contre les vieux, les femmes 
contre les hommes, les roufjes contre 
les bleus. l.a litanie ne s’arr<*le pas là, 
je vous laisse* continuer...

•Mesquines, quotidiennes, incessantes, ces riva­
lités nous affwtent tous à un moment ou à un au­
tre. A la lonfîue, elles finissent même par émous- 
se*r nos volontés. Ce qui est tnqjique.

extrait d’un petit livre de lüS pa^fes publié chez 
Ijinctôt Éditeur: « C’est un crime sans nom quand 
la moitié de la SExiété vit tjrassement et que l’au­
tre mendie ou sun it à pt*ine. Chacun pour .soi, au 
plus fort la p<H-he. Qu’il en soit ainsi en hmrope ou 
aux Ftats-L’nis me désole. .Mais qu’il en soit ainsi 
dans mon pays du Québec, où nous sommes si pc*u 
n()mbn*ux, me révolte. »

A la place du prosateur, j’aurais écrit: « si pt*u 
nombri'ux et si fra^jiU's ».

Allez, Bozo-les-<*ulottes, tu pt‘ux reprendre le 
crachoir: « Lorsque je vois toute une classe privi- 
léjîitk* se la couler douce pendant que des enfants 
ne mangent pas à leur faim et que d’autres sont 
sans abri, je nt* l’acct'pte pas. I )’où vient et* jt*-m’en- 
foutisme de nos gouvernements? IVut-être fau­
drait-il coujK'r dans les dépen.ses de nos élus. Ré­
duire les limousines, les délégations princières à 
rétrangi*r ou les salaires faramineux de nos hauts 
fonctionnairc's. Ix* gouvernement du Québtx*, c’est 
le Versailles de lx)uis XIV! »

l

Didier
Fessou

DFfSMOutPleisitfiLrum

LIVRES

L’ne foi.s n’est pas coutume. rest»»ns 
chez ixinctôt pour continuer de cau.st*r 
de la gu<*rre des mots. Si les coulisses 
de la télévision vous fascinent, plongez- 
vous dans Le Malentetulu.

Sur fond d’intrigue identitaire {si, si, 
c’est ainsi que la madame s’exprime), 
Niwile Fontet mêle allègrement le reel 
et le fictif pour raconter a sa façon le 
beau rêve qu’était Radio-Québec dans 
les années 70: une télévision différente, 
originale et pnAgressiste. .Spé<ialisée 
dans les longs métrages de diapositnes 
sur les poignées de portes historiques 
de la Belle Prov ükv.

Mais voila-ti pas que les syndicats 
prennent pied dans la boite. Ce n’était 

pas prévu. Alors le Ixks.s s’énerve et c’est le bor­
del...

Tout ça fait un pt*u ancien combattant qui racon­
te sa guéguerre dE*s classes (il est même question, 
attachez vos tuques, du Technicien inconnu) et ça 
reflète l’esprit du temps qui est celui de la nostal­
gie. .À la veille de prendre leur pt'nsion, les boo­
mers soldent leurs comptes.

ni! ti it ■ Ht

Raymond Li-.Vks<^i’fc

À bon entendeur, salut !

IfttrK fluxjoürndux 
rt dutm propos d^flnflpûnts

L’auteur de tvs calembredaines, c’est Raymond 
Lévesque, le chansonnier. Sous le titre.4 bon en- 
temletir, .salut !, son i>diteur a réuni quelques unes 
de ses épîtres que La Fres.se et LeDeroironi pu- 
bliet's (ou ivfusé de publier).

IX*s propos simplistes? ()ui, sans aucun doute. 
Pourtant, il faut y voir le cri du cteur d’un homme 
scandalisé. Avi*c son franc-parler, sa générosité, 
son parti-pris sans faille pour les démunis et les 
laissés-pour-compte.

Toujours chez Lanctôt, deux émouvants recueils 
de photographies en hommage aux pêcheurs ceV 
tiers du gE)lfe du Saint-Laurent. Kn nE)ir et blanc, 
pE)ur n>nforcE.*r l’intensité dramatique.

CE)njugant les clichés de Fbinald Isabelle t't les 
pEK'mes de Sylvain Rivière, l'un s’intitule .1/Evwr>/- 
re(VAu.se. l'n hEimmagi*à tEuis cv'uxqui avaient jE.*- 
té l’ancrt* à l’.Anst'-à-Beaufils, non lE)in de IX'rcé: 
« Ce pays, dans sa sauvagerie, sE)n immE)rtalité, 
ses éguibures, .sE)n salange, ses vigneaux, ses bE)u- 
cauls et sa saumure, ne peut manquer à tE)utes 
Eireilles, à bEiut d'yeux, de parler CE)mme pour lui- 
même. »

Fn réalité, Sylvain RivièrE* EVrit sur un pays qui 
n’existe que dans le sEmvE'iiir. Kt pEiur cause: il n’y 
a plus de niE)rues, il n’y a plus de pêcheurs !

Réunissant les phE)tE)s de (iil l’hériault et les tex­
tes dE' Sylvain Rivièrt*, l’autre fMirte en titre Terre- 
Neuve, fxti/.s (le (a morue. Bienvenue à Cap-Saint- 
(itHirges, l’un dE's derniers bastiEins franE*E)phE)nE's 
du TEH-her. Une rE'alité ni très gaie ni très encEiura- 
gE'ante :

« Le seul jEairnal français de TerrE*-Neuve,Z,c Ga- 
fM)tear, en référence au petit bateau qui desser­
vait lt*s vilhigE's du temps e)ù la rEiute ne E‘E*inturait 
pas encore la péninsule de l’Eirt-au-Port, paraît 
tE)us k's 15 jours grâce à une ji'une journaliste de 
Que4k'e', Julie Gauthier. Le jE)urnal ayant feu E't lieu 
à Stephenville, il a fallu à la jeune Québ€H.*E)ise s’ac­
climater à E*ette petite ville de prEn ince anglaise, 
E)ù de nE)mbrE'ux desE-endants de familles aE*adien- 
nes E*E)mprennent le français sans E)ser le parler, 
sinE)n en de très rares EK‘ca.siE)ns. »

LU Bou- Hoir tient la vedette dans • Tout comme \fike ».

Gilles Cariü.na.n
G Car ign a u {<> le.soleil .rom

Tout comme Mike / Like Mike
■ Un enfant, qui rêve de dt*venir joueur professiEinnel dE 
baskt*tball, tntuve une paire de v ieilles chaussures qui au­
raient appartE'nu à Michael Jordan. Kn les enfilant, il se v E)it 
subitement dEdé d'habik‘tés inouïes qui inciterEint ude- 
équipe à l’embaucher, malgré sE»n jeune âge et sa petitE* 
taille. C'EimE'die réalisée par JEihn Schultz (Drive Me Cra- 
zg). Aveh- la jeune vedette de la pE»p Lil Be)wWe)w dans le te'e- 
k*-titre. Plusieurs vedettes de la .NBA font des apparitiE)ns. 
dEint Mince Carter, Chris Webber, .Allen IversE)n et Jason 
Kidd.
Aux Cinéplex Odeon Beauport. fkarest. Sainte-Foy, Des Chutes, Galerie» 
de la Capitale, lido et.Starcité (version originale anglaise)

Reines d’un jour
■ Un 17 décembre, à Paris, les petites et gi-andes catas- 
tCEiphes s’accumulent sur le destin de quatre persEinnages 
qui ne se CEinnaissent pas, mais dEint les rE)utes se E*rE)isent 
au gré des hasards. Hortense (Karin V’iard) se demande si 
elle doit appeler SEin amant qui semble en train de la lar­
guer; .Marie (Hélène Fillières) se questionne sur sa vie 
après un test de gTEts.sesse pE)sitif dEXHiulant d’une aventure 
sans lendemain; Luis (Sergi IxEpez) apprend au volant de 
sE)n autobus que sa fE»mme le quitte; .Maurice se demande 
ce que lui VE*ut l’aniEiur de jeunesse qui lui a fixé un rendez- 
VE)us. CEimédie de nueurs de MariEin VernEiux (Love Etc. ). 
en cEimpétition à Venise l’iin dernier. Met aussi en vedette 
la rare Jane Birkin.
Au Clap

Cet amour-là
■ .Après cinq ans d'une c‘orrespE)ndanE*e obsessive, la célÈ*- 
bre Marguerite Duras aE*cepte de renE-ontrer son jeune ad­
mirateur, l’étudiant Yann .AndrE'a. de 40 ans son cadet. De 
cette rencontre naîtra une liaison amoureuse qui durera 
10 ans, jusqu'à la mort de l'écrivaine, liaison qui permettra 
à Duras de remiuer avec l’écriture romanesque. Drame in­
timiste de Josée Dayan, connue pEiur ses réalisatiEins à la 
télé (Balzac, Le Comte de Moule Cri.sto). D'après le roman 
qu'.AndrE'a a E*onsacré après la mort de Duras à leur histoi­
re. .Avec .leanne Akireau et .Avineric IX'marigny.
.Au Clap
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Un monde 
mésadapté

Jean St-Hilmrk

JStHiluir. lit suif‘I II,,,,

Il y U du theâlrf a la ba^M- \ilU>. .-ft 
ete. Le Theatre Le t'arre nia^rique. 
une nouvelle trou(H> constituée au­
tour de Marc Simard Nataren. forme 
à la sct*ne à I I niversitc du Quebec à 
Montreal, propose/.c.s- Seii! Jours tir 
Simon Labrossf. de Tarole Fréchet­
te. Ça tient l’affiche du IVtit Theatre 
de QuébtH- jusqu'au 27 juillet.

Bien que son titre sufjjrere l'univers 
de la quotidienneté, la piwe est non 
réaliste. 11 s ajfit d’une trajnconu'die 
de portée allégorique et bien dans 
l’esprit de notre* temps que le metteur 
en scène Steve Beaulieu raconte sans 
fla-fla. dans un rapport direct à la sal­
le, très dirm même à l’introduction et 
au dénouement puisqu’il y a interac­
tion avec le public. L’exercice a ses 
mérités. Sobre, il est clair et très vi­
vant par moments, mais le statisme le 
tratîne ici et là. 11 souffrirait un peu 
plus d’invention. Le commentaire ne 
concerne pas les moyens scenojn’a- 
phiques mis en <euvre; si modestes 
soient-ils, ils ne font pas obstacle au 
propos. Il vise plutôt la straté^rie d’un 
jeu tout en sutrjîestion. Son efficacité 
est inéfjale. L’approche nous emporte 
assez souvent, mais comme il arrive 
aussi que l’inspiration l’abandtmne.

★ ★★★★
■ X)dfiKAL DE QlÆBEC • ÊCHOS-VEOETTES

Claud* B«m préSAnte

U.VlCAI«t
. Rolf Hochhulh

AMEN.

Un film de 
Costa^Gavras

Ulrich Tukur 
Mathieu Kassovitz

www amen-lcfilm.com 
www christairilms.com
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Une tragicomédie qui 
apporte une touche originale 
à l’affiche théâtrale estivale

le rythme et la vixacite du nvit souf­
frent

(.'honu-ur, l’estime de soi en lH‘rne. 
Simon ne s’accrtK'he pas moins. .\ 
preuve, il a con\oquele\oisinaÿ'eà un 
spectacU‘-colla>re de tranches de sa 
vie. duquel sptH-tacle émané petit à 
petit le portrait d’un Simon optimiste 
de façade, d’un Simon solitaire et 
épris d’absolu qui s’illusitinne sur le 
monde qui l’entoure. Le personnajje 
est un mésadapté à travi'rs kapiel h* 
monde temoifjiic de sa mésadaptation 
à 1 humain. Dans sa joviale detresse. 
Simon chercht' un ^a^rne-pain et un 
sens à sa vie dans des tâches à la seu­
le portée des humains, mais dérisoi­
res; « finisseur de phrases, flatteur 
d’e^o, allé^îeur de conscienee ». etc.

Marc Simard Natan-n campt* le 
rêveur avta* dynamisme Son jeu 
est alert»', ima^e et au detour très 
p«K‘tique

A ses ones, deux personna^rcs Lun 
est si unidimensionnel qu’il ne peut 
•s afjir que du double jH'ssimiste de Si­
mon. Lih» est une manière de p«H‘te 
maudit en resideiuv qui refute tout i-e 
en quoi Simon croit ou ft*int de croire 
Le second, Nathalie, fait un peu fi>ru- 
re de Dulcinee du Tobits*» d»* notre 
Quichotte. Obnubiha* par sttn ct»rps, 
eiïtHvntrique, t'ile n'abuse qu»* Simon 
Il n’y a que lui pour croire à ses pro­
testât U»ns de riche vie intérieure 
D’ailleurs, dans son esprit enfiev re, le 
soupirant la croit partU-au stvoursde 
déshérites d’.Afrique alors qu'il n’est 
qu’abandonne d’elle. François-Yves 
Dumas et .Iulie Blondeau les interpr»*- 
tent. Leur jeu supptirterait plus de 
nuances, mais il est coin aincu l't sym­
pathique.

IVrfiH'tible, mais sincère.* iv specta­
cle qui allie fantaisie et reflexion dans

Le Soleil invite 100 personnes à l'avant-première de

HARRISON FOI
avcint-preniière 
présentée par

LE SOLEIL

collaboration

Ô1
Le jeudi 
18 juillet 
2002 
à 19h 
au cinéma 
Star Cité 
Ste-Foy
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« Une (pmedie satirique à caractère fantastique truffé de < flashes > 
« Une agréable surprise! » ddideux. Sophie Lorain est d'une justesse remarquable! »

.\1 arc-.Amirt I .uasicr, I « RestDcnite Martel, le jnuniJ île Quàiei'

« Aussi raffaichissant que 
Le Fukieux datin d'Améhe Poulain »

Manc-Juact Tur^ietai, Le CoDœtit Univer>:ttf de Shntiookc

« L'Odyssée d'Alice Tremblay se présente comme 
un film fkrilial. Voilà une '|o\eu.se évasion estivale ! »

Gillet C anpian. Le SiW

cOdyssée °ALiCiË

TRBMbiAY

« Bon divertissement ! 
Efficace et oui j'airi!»

Gaston üugas, C'KAC

I Une merveille que vous allez avoir 
beaucoup de plaisir à découvrir ! » 

René Htmier-Roy, FWi - T(JS

•stlPHIL
LOR/\IN

M,VRTIN PIIRRITTL
DR.\IN\’ILLE ROBITAILLF.

Une comédie satirique pour tous les àftes, 
du bonbon pour les 4 a 104 ans!
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AGENDA
ENVOYEZ VOS tOMMLMULÉS, CINQ 
JOURS AVANT PLBIJCATION, A;
SuzaiMe Ruel 
LE SOLEIL
ms. chrrnin Saint Lautâ, CE tS47. nu-r Itrmtnut, 
Qufbff ( (/ufbrr), GIE 7J6

rél:mâ4S9 TélfC.;msr74
( ourriel : agmda (^IfutilnL ctmi

CINÉMA

Les chiffres indiquent la valeur artistique. (2) remar­
quable. (3) très bon, (4) bon. (5) moyen; (6i pauvre Les 
--------------‘---------------- ------------m. ellecotes sont fourmes par Wèdiafilm. elles peuvent différer 
de celle des critiques du SOLEIL

CINÉPIEX ODËON BEAUPORT (U1-S494) Hommes en 
noir 2 (41 12h 12h30. 13h, 14h, 14n30 15b. 16h 
16h30.17h. 18h. 18h30.19h 20h, 20h30. 21h, 22h (Gl 
L Odyuée d Alice Trembliy (S) 12h45. 13h15. 15h15 
16h15 18h05 19h05. 21h20 -------- ‘21h50 (G). Rapport 
minoriteire (3) 12h10. I2h40. I5h10 15h40 18H0
18h40. 21h10. 21h40 (^13 ansi La mémoire dans la 
peau (41 13h10 15h45, 19h10. 21h55 (13 ansi Hé 
Arnold! Lé Film (5) vf 13h50. 16h20 (G) Le film des 
Supernanat (51 12h25. 14h40. 16h40. 18h35 (Gi M 
Deeds (6) v.f 12h50.15h05, 19h30. 2lh50 iG) Lllo t 
Slltch(4)vf 13h40.15h50.18h15. 20h15(Gi Scooby- 
Doo (5) V f 13h30. 18h20 Gl Astérii et Obélli: mls- 

iCléi * ‘ --------sion Cléopâtre (3) 13h05.16h10.19h20. 2lh35 (G) La 
nies ép' ........... ................................... ..guerre des étoiles épisode II. L'Attaque des clones (3)

12h35,^^5h^35. 18h50. 2.1.M5JG)_ Amen (3) 18h25. 
1h15(G^^

Tout comme Mihe (5) l'2h05.14h2(l, 16h45

19h15. 2lh30 (G) Insomnie (3) 20h40 (13 ans) 
*................................. 25 (G * ■ ------- ■Spider-Man(4)vf J5h30. 20h25(G) Tarifs 9.75$, 13 

5,7'5$ Matinée (saut

I5nl5 16045 I7h05 I8n45 I9h 20n50 2ini5iG! La
mémoire dans la peau 14) I3h35 I6n2f) i9h05 2in35 
il3 ans, Aaténi et Ob— ---------  .. jbélli mission Cléopâtre (3)
’3hlO. I6hl0.18n35 21005 iGi Tout comma Mike (5| 
12050 150.17010 19020 21030 , Rapport minori­
taire (3) 12045 15030. 18020 210'0 113 ar 
LOdvsséad Alice Tremblay (5)13030 160 I8o40 Z'r, 
(Gl M Deads 16)Vf 13045 15050 18025 20o40(Gj 
Tarifs 8$ âge d'or et adolescents lusqu a 17 ans 5 50$ 
tous les jours avant l8o 5 50$ rnardi et mercredi toute 
la journée 5 50$

CINËPLEX ODËON SAINTE FOY (171 1550) Tout 
comme Mike (5) 12005. 12035, 14o25. 14055 16040 
17010 18055 19035 21015 220 iGt The Powerpuff 
Girls Movie (51 voa 12010 14015. 16015 iG) 
Hommes en noir 2 (4) 12005 12030 13o. 13030 
14005, 14030 15005. 15035 16005 16030 17005 
18015. 18040 19010. 19040. 20020. 20050, 21025
21055 (G| L Odyssée d Alice Tremblay (5) 120.12025 
......... .... . " ■ 16035 '70. 18025. 19013010. 14020 14045, 15045 
19030.20055 21020 21050(G) Mr Deeds (6) voa 
12050, 15020, 19020 21045 (G) Minority Report (3) 
voa 12020 15025 18030, 21035 (13 ansi La 
mémoire dans la peau (4) 12055 15040 1B050 21030 
(13 ans; The Bourne Identity (4) voa 19005 21040
'13 ansi La guerre des étoiles épisode II L Attaque 
" (3) 12015. 15010. 18020 21025(G) larifsdes clones . , . _ . ________
Soir adultes 12$. entants et ainés 6.25$ Sâm dim 
avant 180 adultes 9,50$. enfants et ainés 6.25$ Lun au 
ven avant 180 et mar mere toute la journée adultes 
7.50$. enfants et ainés 6,25$

CLAP (650-CLAP). Amen (3) 14010. 16045. 21035 (G)
■■■ ■ ........... .. 055Astérii et Obélii mission Cléopâtre (3) 14O40.1605L 

19010. 21025 iG) Cet amour-lâ (4) 12010. 16005
19020 (G) L'Odyssée d Alice Tremblay (5) 140.18005 

'1055 (G) La ......................- -mystérieuse Mademolulle C. (4) 
55

ans et moins et 65 ans et plus
jours fériés) 6,75$ Avant 180 sam et dim et jours 
li. X. Mardis et mercredis 6.25$fériés: 7,i

CINËPLEX ODËON PLACE CHAREST (529-9745 ou 
9746). Hommes en noir 2 (4) 130, 13020. 14050.

TOUS LES JOURS

STATIOM
iPATIALE

10h*12h»13h.15h»17h.19h.21h

Océan & Oasis*
11h.14h-16h«18h«20h*22h

■ IWIA ’y* 627-4688 «J iilHfflRI
mmW wwwjmaxquebec com

200,210!
11050 (G) Le peuplé migrateur (4) 12030 150! 
17050 (G) Rames d un jour () 120, 13050. 19050 (). 
Une hirondelle a fait le printemps (4) 21045 (G) Tarifs 
7$, ven au dim. apres 180, 8 50$. sam et dim avant 
180. 7.75$, étudiants 6,$, 50 â 64 ans 6,25$ 65 ans et 
plus et 14 ans et moins 5,75$ Mar et mer 5.75$

misaia«Cléopâirt|3)l3r: '5030 0' LamémerradaM 
la peau (4) '8n50 2'n30 '13 an<'. Hé AnwMf La Film 
(5)13r '5n30 iG Bcopby-Doé (5) I9n 2l!'30 'Gi 
L Odyssée d Alice Tremblay (5) i:~ I5n30 I9r 71030 
'Gl ’arifs Ver sam O'f'- ioiri 9 50$ 13120 an* 7$ 
12 ans et et 65 et c 4 50$ ver sam 
iOuri 7$ 12 ans et et 65 ans et ; 4 50$ ll
■jr mer 7$ 12 ans et mt ~ et 65 ar»* et piu5 4 50$ 

jeudi 5$ 12 ar: et- “rvî et 65 an* et pi ‘ 4$

0E$ CHUTES 831-266C Hommes aa npir 2 (4) 
15030 190 2lo30iGj Rapport minenlaire (3) I2n35 
15030 18035 2103() i? ans M Deads (61 I3r15030 I9ti YioSOiGT $eéoby-Ooo’"(5)”r3r"'i$ojolG)
----------------- ----------- -------- III ■ ‘Amen (3) 18045 21030 iG Lilo 4 Stitch (4) vf '30 
15030 190 21030 G. Aaténi et Obélii misaion

Billets de spectacle

Roméo et Juliette
au Grand Théâtre ae Oueoec 

6-10-11 juillet I4n et 20o ipaiferrai 
Pri* de 45$ a 55$

fartes vrte, (es pteces sent (rmrtees.'

Cléopâtre (3) 130. 15Ô30 iGi La' mémoire dans la 
(4) 1005---------- - - -peau 18050, 21 hM '13 ansj Tout comme Mike (5)130 'iSh30”i9h, ■2'lh30"l’d) ï'O’dyssée d Alice

in r TlTremblay (5) 130, 15030, 190, 21030 V Tarifs Ven 
sam dim isoirj 9 50$. 13 4 20 ans 7$ 12 ans et moms 
el 65 ans et plus 4 50$ Ven sam dim jourj 7$ 12 
ans et moins et 65 ans et plus 4 50$ Lun mar mer 7$ 
12 ans et moins et 65 ans et plus 4 50$ Lundi 5$ 12 
ans et moins et 65 ans et plus 4$

STARCITË (374-0255). Like Mike (5) .oa 12040.
15005. 19015. 21045 (G) Men In Black 2 (4) voa

....................... 151" -------- -------  --------12020, 12050. 14040 15015 16055 17030 19015 
19050. 21035. 22010 lGi La film des Supemanas (5) 
120. 140 160 180 (G) Hé Arnold! La Film (5) vf

................... .... ‘■''•15)
t 120

j)
12025. 14025 16030 (G) Hay Arnold! The Movie

135 (G) M

GALERIES DE LA CAPITALE (628-2455) Hommes en
"" ■ "" "" ... ..............15. .................. .... .........noir 2 (2) 120, 12045, 14015. 15010, 16030. 17030 
190, 19040, 21015, 220 (Gj. Tout comme Mike (5) 
12015, 14030, 16045, 19005, 21030 (G) Le film des 
Supemanas (5) 120, 140. 160. 180 (G) M Deeds (6) 
12h 14015 16030 19015, 21030 (G) LT '(G) L'Odyssée

, 17005, 19025d'Alice Tremblay (5) 12025. 14050.
21050 (G) Hé Arnold! Le Film (5) vf 12010. 14010 
16010 (G) Rapport minoritaire (3) 12030. 160.19030, 
22035 (13 ans) Lllo 6 Stitch (4) v.f 12020 14040 
16050. 190. 21010 (G) La mémoire dans la peau (4) 

155 i13 - ■ - - -16030, 19010, 2105 ans) Scooby-Doo (5) vf
12030,14030, (G) Astérix et Obélls: mission Cléopâtre 

,15055, 19035, 22010 (G) Spider-Man (4)(3) 13025
v.f 200. 22035 (G) La guerre des étoilés épisode H 
L'Attaque des clones (3) 12025,15045.190, 22010 (G)

LIDO (837-0234). Hommes en noir 2 (4) 130, 15030.
l) v.f. 130, 15030. 190190. 21030 (G) Lllo 6 Stitch (4) i

21030 (G) Rapport minorilairé (3) 12035. 15030 
210“ "■ ■ - - ...........- -18035, 21030 (13 ans) Tout comme Mike (5) 130, 

15030, 190, 21030 (G) M. Deeds (6) 130, 1503(5. 190, 
21030 (G) Le Hlm des Supemanas (5) 130.15030 (G) 
Chaos (4) 18045. 21030 (13 ans) Astérix el Obéllx:

voa 12010.14015 16035 (Gi M. 0eeds(6)vt l2o 
12045 13015 14015.150,150^ 16030.17015 17045 
19015 19045. 20015. 21030, 220, 22030 (G) Lllo 8 
Stitch (4) Vf 130. 15010. 17020, 19030, 21040 (G) 
Rapport minoritaire (3) 120,12030.13030,15025.160 
170 18045. 19030, 20030, 22025 230 (13 ansi 
Insomnie (3) 19005 21050 (13 ans) La somme de 
toutes les peurs (4) 13010, 16010 1 9005. 21055 (13 
ansi Spider-Man (4) vf 200. 22045 (G) Astérix et 
Obéllx mission Cléopâtre (3) 12010. 13010 14045 
15045.17015,19010 19040 21045,22020 (G) Scooby- 
Doo (5) Vf 12015, 14030.16040. 190. 21010 (G).

ALOUETTE. Saint-Raymond (337-2465) L'Odyssée 
d'Alice Tremblay (5) Ven Sam 200 Dim 13030
19030 Lun Mar Mer Jeu. 19030 (G) Hommes en noir
*........ ■ i35.2 (4) Ven Sam 20015 Dim 13035, 19045 Lun Mar 
Mer. Jeu 19045 (G). Tarifs. 7.25$. 13 â 19 ans et âge 
d'or: 5,25$, 12 ans et moins 3,50$ Matinées et mar. 
mere 5$. 12 ans et moins 3.50$

CINEPARC ST-NICOLAS (831-0778) Écran 1 Hommes 
en noir 2 (4) (G) et M Deeds (6 v f (G) Ecran 2 
L'Odyssée d'Alice Tremblay (5) (G) et Le Seigneur des 
anneaux (3) (G).

VERNISSAGE
ENGRAMME. centre de production en estampe et eo 
photO(irap0ie. 510, Côte d'Abraham. Inf 529-0972 A 
170: «Le garçon et la fille sont aimables et amusants» de 
Éric van de Pitte. L'expositions se poursuit jusqu'au 4 
août L'artiste donnera une conférence sur son travail 
demain (samedi) à 140 dans les locaux d'Engramme
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• Vin de miel • Boutique cadeaux
• Safari abeille • Entrée gratuite

• Patisserie-chocolalene au miel

BoiiHqu* canyon!

tx>J St»Ann» (roulé IM) Mun*a d* l'Abodl* I (fouié )3e)

8862, boul. Sainte-Anne. 
Château-Richer

Tél : 824-4411 
www musee-abeille.com
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THEATRE

LES SEPT JOURS DE SIMON LABROSSE de Carole 
Fréchetie Mise en scene de Steve Beaulieu A 200 au 
Petit Théâtre de Quebm,. i9b rue Dorchester Sud 
Entrée 15$ Res 802-6771

DES ANGES DANS NOS CAMPAGNES de Vincent 
Coulombe Mise en scene de Christine unouette et 
Vincent Coulombe Avec les comédiens chanteurs 
Nathalie Caron. Sabrina Ferland. Ghyslame Couture 
Marlène Couture. Vincent Coulombe Pierre Fournier.
Denis Lamontaijne Au Théâtre des fantaisies lyriques 
745. route 138. Neuville Les vendredis et samedis â 200
Rés 652-1608 Billets 25$, prix de groupes Forfaits 
disponibles Jusqu'au 31 août

DU CHAMPAGNE H QUE ÇA SAUTE! adaptation de deux
)(1UClpièces de Tchékhov Proiiuction de l'Alchipnie Théâtre 

Ml! 'lise en scène de Nicolas Létourneau A 2003Ô au 
Théâtre du Manoir St-Castin. 99. chemin Tour du Lac, 
Lac-Beauport Rés 418 841-4949 Billets 16$ Prix de 
groupes et forfaits disponibles

PARENTS À VIE de Bruno Marquis, auteur et metteur en
i.Vscène Ttiéâtre de Charlevoix. Auberge la Coudrière. La 

Baleine, Isle-aux-Coudres Rés 1 888 438-2882 Du 
mardi au samedi â 20030 Billets 12$ â 20$. Jusqu'au 1 e 
septembre

LES LEÇONS DE MARIA CALLAS de Terrence McNally 
Mise en scène de Jacques Rossi. Au Théâtre de La Dame
blanche, 2490. av Royale. Beauport. Parc de la chute 

I. â 2003(5. sam â 21 h; soirs desicy
Grands Feux à 18030 Rés 418 661 -5156 ou 1 866 66i - 
5156 Billets: 27$ et 29$ Forfaits de groupes et souper- 
théâtre disponibles. Jusqu'au 31 août

PAUVRE IDIOTE de Piprre-Yves Lemieux. Mise en scène 
de Jacques Lessard A 20030 au Théâtre de la Feniére. 
1500. rue de La Feniére, L'Ancienne-Lorette 
Réservations 872-1424 ou 1 877 872-1424 Du mardi 
au samedi. Billets: 25$. samedi 28$ Prix de groupe et 
forfaits disponibles Jusqu'au 6 juillet

de Jean-Raymond Marcoux, 
Mise en scène de

CHERCHEZ LE MÂLE
avec la collaboration de Paul Hébert. . , _______
Serge Thibodeau. Théâtre d’été La Roche â Veillon, 547 
ave de Gaspé Est (route 132). St-Jean-Port-Joli. Rés 
418 598-7409 Du mardi au samedi â 20h30 Billets 
mardi au vendredi: 25$. samedi. 28$ Forfaits 
disponibles Jusqu'au 31 août.

UN SUR SIX de Ron Clark et Sam Borrick Mise en scène 
de Germain Nadeau Théâtre les Bâtisseurs de mon­
tagnes, 800. rue St-Alphonse Est, Thetford Mmes. Rés 
418 338-1953. Les mercredis, vendredis et samedis â 
20030. Billets: 17$. Jusqu'au 31 août

QUELQUES LIVRES DE TRDP de Pierre-Yves Lemieux. À 
200 au Théâtre du Ganoué. 3805. route 204. Saint- 
Prosper de Beauce. Info 594-5000. Jusqu'au 14 juillet

L HQMME DE MES RÊVES de Jack Sharkey Mise en 
scène de Reynald Robinson. Au théâtre Beaumont-St- 
Michel, 51. route 132, St-Michel-de-Bellechasse. Du mer 
auven. â 20030, sam. â 190 et 220 Rés 418 884-3344 
et sur Billetech. Billets A partir de 26,50$ Tarifs de 
groupe et forfaits disponibles. Jusqu'au 17 août.

Es

chante Félix et d'autres grands 
artistes québécois.

Les vendredis et samedis de juillet
à 20 h 00

Entrée: 8 $

Pour réservations : 418 828.1682

682, Chemin Royal, Sdint-Pierre-de-l'île-d’Orleans

rwvwv*w\/“s/*vw^

LIOVIDATION f
BONMIE ET CLAUDE . • de ' Ar,M s« tr
scéT'# de Micne A 21 I! â a Saité Pd--B*flolt 
D«{nê»>0;'jit Ent'ee '5$ 'ése'.st'çvi* '2$
iinnutuvK 4’B-286-44d'

SPECTACLES/VARIÉTÉS
ROMEO ET JULIETTE A Grand Tnaétre Entra* 
43 50$ a 86 50$ Reur.âtc'i* 643-8131

LISE DION A
659-6710

Sail* AiMrf-Ruuisaau Réservation*

LES PAPILLONS DE NUIT d* MjcOei-Marc Bouchard 
Mise en scene de Joanne Doucet A 200 a i amphithéâtre 
Hydro-Ouebec du pavilloh Aipoonse-Desjardms de 
l'Université Laval Entree 10$ Res BiiietecO 643-8131

HOMMAGE A BREL PAR PIERRE OUBE H US BOIM 
GEOIS A 200 au k'Osqué Ec Beian(}*r sur les Piam* 
d'Abraham a est du Mus** du Québec Gratuit 
Stationnement a 3$ pré? Ou xiosqu* nfo 648-4050

MARIE-NOËLLE CLAVEAU -'terprete des cOansons
françaises et anglaises .es du répertoire laz; et pop- 
lac A la terrasse du Parc nautique dé Cap-Rouge 4155 
:h*m.. de la Plage-jacques-CaHier

SABRINA BRISSON nterprete A 200 a i.Espace Féiix- 
Lerierc 682 coei-n' Royal St-Pierre 'le d'Orléans 
Entre* 8$ info 828-1682

VAREKAI par Le Cirque du Soleil sous le cf^iteau aux
COM PGaleries de la Capitale Jusqu'au 2i luiliet COMPLET

ELVIS STORY avec Martin Fontaine au TOeâtre Capitol* 
Mer â ven a 20030 sam a 140 et 20030. dim a 19030 
Rés 418 694-4444 ou 1 800 261-9903 Buitts 34 50$ 
â 49.50$ Jusqu au 6 octobre

JOHNNY BLUES BLAND â 220 au pub Galerie New York. 
5000 3e Avenue Ouest COariesbourg Tél 623-5750

MUSIQUE
MUSIQUE DU CREPUSCULE Dominique Gagne, voix et
David Jacques, guitare De 200 â 21030 au site his­
torique de la visitatioh route de l'Égiglise.'cOemin Samte- 
Foy Apporter une chaise En cas de pluie le concert se 
produit dans la sacristie Info 650-7966

CHORALE OU COLLÈGE SAINT JOSEPH DE CHIMAY DE 
LA BELGIQUE. Concert â 200 a l'église Samt-Charles- 
Borromée de COariesbourg Gratuit

ASSOCIATION LYRIQUE DE BEAUPORT. LEnsemble 
lyrique du Vieux-Bourg â 200 au Centre municipal Mgr 
l!aval Au programme extrait d opera de Mireille de 
Gounod, extrait des contes d'Offmann. mélodies vien­
noises avec jeux de scènes Info 666-3349 ou 661-9133

MELODIES DU XVIIe SIËCLE À LA CHAPELLE DU 
SEEMUSEE DE L'AMËRIOUE FRANÇAISE Avec Sylvie 

Duchesneau. soprano et Rachel vaieska. claveciniste, 
musiciennes de l'Ensemble Nouvelle-France Du mercre­
di au dimanche â 120, 13045, 15015 Coût 4$, gratuit 
pour les Amis du Musée

ACTIVITES SOCIALES
CLUB IMPRËVU, célibataires 25-45 ans 6 â 10 au resto- 
bar East Side Mario's. 3355. de la Pérade. Samte-Foy 
Info 874-3724

CLUB PRIVILEGE. Club social pour gens libres de 35 â 
55 ans. «5 â 10» au bar Le Noroît, 4155, chemin de la 
plage Jacques-Cartier. Inf.. 990-2002

HAPPY HOUR. S A 7 EN ANGLAIS Les vendredis au 
restaurant de l'Hôtel Québec. Info 832-7986

VEUFS ET VEUVES. «5 â 7 » les vendredis â l'Hôtel 
Québec. 3115. avenue des Hôtels. Info. 681-3169. 652- 
1247.

CLUB RETRODANSE 4780. cO Saint-Félix, Cap-Rouge. 
Ven et sam danses sociales â 20030. Entrée 6$ Inf 
877-2557

DANSE EN LIGNE. Pratiques de danse en ligne au sous- 
sol de l'église Saint-Rodrigue. Inf. 666-6611.

CLUB LES Généraux de varier, 401. rue Pruneau 
Cours de danse en ligne vendredi de 19h â 220 â la salle 
de quilles du Carrefour COariesbourg: lundi de 190 â 21 h, 
â la salle des Généraux Info 666-0954

DIVERS
LES MARSOUINERIES DE L'ISLE-AUX-COUDRES.
Festival culturel ce week-end et la fin de semaine
prochaine théâtre, chanson, expositions, interprétation
L--------- ------------------- .. .... --I ..............................iistorique, visites, activités de (jivertissement, dégusta­
tions de plats typiques Informations. 418-438-2930.

CENTRE DE VALDRISATION DU PATRIMDINE VIVANT
voûtes Maison Chevalier. 50. rue du Marché Champlain. 
De 13h â 200 Artisans présents le 5 juillet' Pauline
Doyon, points de croix: Lorraine Déry, liapier Gratuit 
■ • ‘17-1598.Info- 647

VOLIÈRE À PAPILLONS DE MAIZERETS (située du côté 
de l'arboretum, 1395 d'Estimauville). Jusqu'au 3 sep­
tembre entre 110 et 160 L’entrée est gratuite et des 
interprètes sont sur place pour répondre aux questions 
Fermé en cas de pluie. Information: 660-6953

«CRIMES ET CHATIMENTS» Circuit pédestre guidé par 
deux personnages du XIXe siècle, â la découverte des
crimes et des punitions infligées aux petits et grands 
----------------  -------------- ....--------------- ........ 1^...criminels. Les vendredis, samedis et dimanches à 210. 
Coût: 15$ Réservations. Compagnie des Six-Associés 
802-6665

PLACE ROYALE, au pied de la Fresque des Québécois 
dans le Parc La Cetière. Du mercredi au dimanche â 110. 
130,14h et 150 Récit et chansons traditionnelles racon­
tant l'histoire des Irlandais venus ici en quête d'une vie 
meilleure

COLLECTE DE SANG DE PRÉSENCE-FAMILLE. De 14030 
â 20030 au complexe municipal. 200, route Fossambault 
Saint-Augustin de Desmaures

National Locatbn d'autos.

Forfait VSD
3 jours pour 59,95%*

*250 km inclus, protection en ces de collision 
incluse avec une franchise de 5005

Québec
Sainte-Foy
Lévis

694-1727
683-9000
833-3885

HOROSCOPE
Le Vendredi S juillet 2002

Bélier: du 21 mars au 20 avril
Vous traversez une période nébuleuse où vous 
aurez beaucoup de difficulté à prendre des 
décisions importantes concernant votre travail et 
votre vie personnelle. Ne désespérez pas. car 
tout rentrera dans l'ordre dans un avenir 
prochain Du côté santé, votre manque de vitalité 
pourrait être causé par l'absence d'exercices 
physiques

Taureau: du 21 avril au 20 mal
Faites attention de ne pas vous enliser dans vos 
habitudes Que ce soit au travail ou dans vos 
loisirs recherchez plutôt la qualité que la facilité 
Cela pourrait vous louer un mauvais tour à la 
longue et vous causer un complexe d'infériorité 
Agissez dès maintenant, car vous avez beaucoup 
de potentiel

Gémeaux; du 21 mai au 21 juin
Vos rentrées financières s'annoncent assez 
bonnes et tout indique que vous allez mieux 
respirer dans le prochain avenir Sur le plan de 
l'amour, votre partenaire se montrera très 
compréhensif et vous pardonnera vos retards et 
vos absences fréquentes à la maison en raison 
de votre travail

Cancer: du 22 juin au 22 juillet
Sur le plan sentimental, un voyage ou un court 
séjour dans un endroit paisible el intime sont 
trte recommandés Vous pourriez en profiter 
pour vous détendre et vous rapprocher de la 
personne aimée Des profits considérables 
s'annoncent dans le prochain avenir suite aux 
transactions immobilières ou boursières que 
VOUS ferez suite aux recommandations d'un ami 

Lion: du 23 juillet au 23 août 
Les influences intellectuelles auront beaucoup

d'emprise sur vous et vous serez tenté de 
prentire des cours dans des domaines que vous 
avez toujours voulu approfondir N'hésitez pas, 
car vous en tirerez une grande satisfaction 
personnelle et cela vous permettra de faire de 
nouvelles rencontres intéressantes

Vierge: du 24 août au 22 septembre
Au niveau sentimental, vous saurez faire renaître 
la passion en vous montrant charmeur et plein 
d'attentions délicates Vous aurez beaucoup 
d'imagination pour planifier des activités qui 
sortent de l'ordinaire Au niveau santé, vous 
vous sentirez en grande forme, ce qui vous 
permettra d'apprécier les plaisirs de la vie
Balance; du 23 septembre au 23 octobre
Beaucoup de contretemps à prévoir aujourd'hui â 
votre travail, ce qui aura comme conséquence de 
vous mettre de mauvaise humeur Votre ton 
intempestif ne réglera rien si ce n'est de vous 
attirer certaines critiques. II serait préférable que 
vous preniez le temps de «décompresser» avant 
déntrer au foyer pour ne pas provoquer des 
bisbilles mutiles

Scorpion: du 24 octobre au 22 novembre
Les natifs de ce signe ne devraient pas chercher 
â résister à une attirance très forte pour une 
personne qu'ils rencontreront aujourd'hui. Vivez 
pleinement vos émotions. Vous risquez d'être 
ému jusqu'à croire votre expérience impossible 
Avouez en toute simplicité votre émoi à la 
personne à qui vous confiez vos secrets 
Cherchez par ce tiers â en savoir un peu plus. 

Sagittaire du 23 novembre au 
21 décembre

Si vous vous sentez plus léger que jamais et que 
vous avez même l'illusion d'avoir des ailes, ce 
n'est pas parce que vous avez perdu du poids 
mais plutôt parce que les astres sont tout à fait 
favorables à vos envolées intellectuelles, 
sentimentales et spirituelles L'optimisme 
caractérisera la plupart de vos gestes

Capricorne: du 22 décembre au 
20 janvier

Les natifs de ce signe auront passablement de 
chance aujourd'hui II est possible que vous 
réalisiez de bonnes affaires, surtout sur le plan

financier Vous entrez dans un climat de 
conquêtes. si votre cœur est libre, acceptez donc 
toutes les invitations. Si vous aimez, la personne 
chère sera sentimentale mais aussi trop 
possessive, le climat vous semblera lourd

Verseau: du 21 janvier au 19 février
La journée s'annonce fort enrichissante pour 
vous Un dîner d'affaires vous permettra 
d'envisager un investissement qui pourrait 
rapporter gros Si vous travaillez avec le public, 
il vous sera facile de convaincre les gens 
d'acquérir un produit ou un service. Pour vous 
cela signifiera un profit supplémentaire. En 
amour, vous débordez de sensualité et l'on 
succombera facilement à votre charme

Poissons: du 20 février au 20 mars
Vous démontrez beaucoup d'entrain et d'énergie 
dans votre travail, ce qui surprend quelque peu 
votre entourage Bonne journée pour 
entreprendre de nouvelles entreprises qui vous 
tentent depuis longtemps Côté sentimental 
l'être aimé vous fait part de ses projets Vous 
serez enthousiaste et la bonne entente régnera.

1
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Quel est le 
secret du 
bonheur, 

vieux sage?

Épouser une 
femme laide, manger 
une tasse de poivre et 
danser avec un ours 

deux fois par jour.

HAGAR L'HORRIBLE
"Q, P"

{Je suppose que 
I même les vieux 
î sages ont leurs 
I mauvais jours

1

Saint-Ambroise, 
Saint-Laurent, 

Saint-Jean... Je sais 
que ma rue croise 

une rue Saint 
•quelque 

chose»

POUR LE MEILLEUR ET POUR LE PIRE
Dixie?
Dixie!

Je ne reconnais plus 
mon Immeuble! 

t Est-ce que le vais à 
I gauche ou à droite? 
I Où mène cette rue?

LES JUNGLERIES

Je ne sais pas qui est 
le plus perdu Mon 

chien ou moll,

Vous I aurez 
dans 30 minutes!

Allô? Tony Pizza? 
J’aimerais commander 
une pizza extragrande 
garnie de tout ce que 

vous avez!

ta

£

MOTS CROISES
HORIZONTALEMENT

1 Se faire remarquer - D'aller
2 Glouglou.
3 Partagé - Trancher finement
4 Compulsé - Costume féminin 

- Pourvu.
5 Divinité - Son esprit est 

borné - Laizes.
6 Pour désigner un objet - 

Dont on n'a rien retranché.
7 Cherche - Il est lent.
8 On y parle persan - Chan­

ceux.
9 Pour défroisser - Ile voisine 

d'OIéron - Abréviation chré­
tienne - Pouffé.

10 Egoïne - Arrose Romans.
11 Briller d'un vif éclat - Se dit 

entre potes.
12 On mesure sa profondeur 

avec un bathymètre - Avant 
les autres - Peuvent être 
pipés.

VERTICALEMENT

1 Qui concerne un ensemble 
de personne - Titre abrégé

2 Le crapaud en est un - Ce 
qui n’a pas été mangé

3 Se dit d'un pied affecté d'une 
déformation congénitale - 
Surcharger.

4 Absence - En vogue
5 Pas à moi • Grecque • 

Encaissé.

1 2 3 4 5 6 7 8 9 1011 12

5 juillet 2002

6 Répétée plusieurs fois - 
Marque le lieu.

7 Relatif au nom d'une per­
sonne - Peut-être flottante.

8 Touffe de poils - Attelles.
9 Redonne - Essayer.

10 Etablissement scolaire.
11 D'être - Met la main sur.
12 Partie de la journée - 

Usages.

vvww.hannequart.com
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I SOLUTION AU PROCHAIN NUMÉRO 
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LES GRIZZLIS
Qui O frappé 
à la porte?

Quelqu'un j | 
qui faisait un 

sondage
l

r Une longueur d'avance
V-----pour retourner à r-''

sa voiture

3-.

GILBERT
Hé. l'ami, 

ressaisissez-vous' 
Vous pouvez choisir 

d'avoir la bonne 
attitude!

I

Je viens d'apprendre 
que i'ai six mois 

a vivre

Peut-être me 
suis-je trompé 

Essayez de lire ce 
livre vous-même.

Il va y avoir une exposition 
d'animaux de compagnie I 

semaine prochaine

GARFIELD

Ça semble 
Intéressant

Nous devrions 
nous Inscrirel Très bien, va 

chercher ta 
laisse mon 

garçon

-<y^

BLONDINETTE
Que fals-tu. 
chérie?

, Un jeu de questions 
réponses piour vérifier 

s'il y a encore du 
romantisme dans 
- notre^rwrj^pe j

£

Pour l'amourl Ce genre de 
chose donne toujours le 

•k^rrrauvals rôle au marll .

OP

^Oupsl Ce genre 
\ (de réaction vient 

_ / de te coûter

k:

MOT MYSTERE
ACHETER
ARME

DEALER
DIRE

GEOLIERE MORTIER RIFIFI
RISQUE

ARRET HART NECROPSIE RIXE
AVIS EGORGER

EPIER INCESTE
NERVI
NID

ROTE

BAVURE ESTER INDIC NIER SBIRE
BLESSER ESTRAPADE INDIGNITE SEVICES

CELLULE
ETUDE
EXCES

INSTANCE OCCIRE SHERIF
SOMMER

CENTRALE
CIA FBI

JEU PLANTE STYLET

CLASSER FILER LANDRU QUALITE TAULE
CRIME FRIPON LESION

LYNCHER RACHAT
TEXTE
TIRER

POLICE ET JUSTICE - Un mot de 9 lettres

P 1 N S T A N C E L L U L E Y
R F R 1 P 0 N R R E S S E L B
T 1 B E E R E 1 L 0 E G Y E A
A F R E 1 T R 0 M R 0 N U S V
U 1 T N S P U M 1 R C E E 1 U
L R D E 0 B E D G H C C J 0 R
E 1 D E L R 1 E E M 1 R C N E
C N E N M Y R R M V R 0 A U Q
E D A P A R T S E T E P Q R U
N 1 L L C L A S S E R S S E A
T G E A H T N E H R 1 1 C R L
R N R N E E C A E R V E 1 1 1
A 1 1 T T X R 0 R A C H A T T
L T X E E T 0 R 1 N C E S T E
E E 1 E R E L 1 F N E R V 1 E

Sotutien du d*mi«r problém« : ELECTRIQUE 

iim2m No 32

Utilisez 
le forfait 

« IMMOBILIER »

+ taxes
(4 lignes)

Les petites 
annonces 
du Soleil

844-4444
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Pas de cigarette sur scène Hallets .jazz au Domaine
Des acteurs dénoncent ce qu’ils appellent 

une atteinte à leur liberté artistique
WOi,F\'ILI,K, N.-K. (i'C) — Dans la pe­
tite ville de Wolfville, en .\ouvelU‘-K(s»s- 
se, des eoniedituis déplonuil devoir 
désormais mimer le >jeste de fumer lors 
des n‘pn‘s«-ntations, a «-ause d’un nou­
vel arrêté municipal antitahae. Stdon 
les aett*urs, et* rt*^lement est tout sim­
plement ridicule et etmstitue une attein­
te à leur lil)erté artistique.

Ix* Festival de theatre de l’Atlantique 
de Wolfville a dû modifier lét?*rement 
deux de ses principales productions es­
tivales a cause du réjjlt'ment qui inter­
dit de fumer dans les lieux publies — y 
compris sur sttuie.

I.a trou(H*ad’ats)rtl tentéd'ohtenir du 
ettnseil municipal de Wolfville une 
l'xemption en faisant valoir qut* les ac­
teurs utiliseraient des eijsirt's a Itase de 
plantes — en vain. Les autorités ont 
averti la troupe* que rusa}»e de tal)a<* ne

s«*rait pas toleix* sur s«*ene et qm* si les 
ai'teurs fumaient, la eompa^iie serait 
passible d’une amende et la pie<*«* pour­
rait étrt* annulw*.

Wolf\ ille n’i'St pas la s<*ule ville a a\oir 
dû tenir compte des pma-eupatUins 
)»randissantes qu<* sus<*itent le tabac et 
U*s risques pour la santé. l'Iusieurs au­
tres vilh's ont adopté des rej^ements 
antitahae mais plusieurs ont prt*MJ dt*s 
exceptions p«»ur le théâtre.

U“ festival de Stratford, en Ontario, a 
obti-nu le droit de permettre de fumer 
des produits a ba-st* de plantes sur s<t“- 
ne, après l'adoption d’un refjlement 
antitahm- dans la communauté. Des 
res|>onsables du festival soulif^iient que 
la compafînie affiche des avis à l’inten­
tion des sp<“<*tateurs pour les avertir 
que des acteurs fument sur s<ene dans 
telle ou t(‘lle production.

A travers leurs nombreuses touriu'cs, les danst'urs des 
Kallets .Jazz de Montréal font une pause au Domaine For- 
tfet p«»ur prt‘senter Z.M////Vrc, f-M/Mict'. trmjM U. 1^ specta­
cle. eon(;u p4iur souli^er le .’JO' anniversaire de la compa- 
tniie et que les Montréalais ont pu voir au printemps, re- 
tH'oupe quatre pie<-es aux styles diversifies, du neo-classi- 
que au jazz, en passant par le /op-f/oocc. Fn plus de leur 
rt'préseniation. les membres des 1J,JM enseijpient des clas­
ses de danse aux jeunes du Dimiaine F<»r}fet jusqu'au 
1.‘J juillet. Lutnit-rt', t-s/Mtre. tnuits H, ce soir. 20h.’J<l O.H.

Honneur à Chiek Corea
■ .MO.N’TRFAL — 1a* Festiv al international de jazz de .Mon- 
tr('*al devait n*mettrt* ce soir le prix .Miles-Davis à Chick Co­

rea L’ar, elav ieriste. qui a eu l’immense priv ileijt* de tra­
vailler avec Miles Davis pi*ndant quelques années, est 1 un 
des musiciens les plus remarquables de son époque t hick 
Corea doit donner un conivrt solo en soiree à la salle M'ü- 
frid-fVlletier de la Plate des .\rts. l*ar ailleurs, la 23' t*dl- 
tion du Festival a etc dedit*e a la mémoire de Ray Brown. 
Comme la plupart des amateurs de jazz de par le monde, 
les ^‘ns ont appris avec tristesse ie detvs. mercrt*di. du 
contrebassiste a Indianapolis (1*C)
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Ensembles à la cour
Volet classique
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COMMISSION DE
. LA CAPITAU 
NATIONALE

Québec SS

du 5 au 14 juillet 2002 
infofastival.com/classique

Ce soir*5 juillet 
Programme double
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Terem Quartet
L'OSQ sous la direction
de Yoav Taimi et Darren Lowe, violon
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Dominique Labelle 
£ et Les Violons du Roy

L’Orchestre de la francophonie 
canadienne et le ténor Guy Bélanger

Natalie Choquette et l’OSQ
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i '*^ Pelleas y Metisanda

t f* f'f C'est beau la aie 
s ‘ Angèle Dubeau et La Pieté

Église Saint-Roch 
' ^ The Hilliard Ensemble
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Les tarifs de la cour
Section A : 28,50 $ • Section B : 23,00 $

Taxes inciusaa. Frais da services non irKius.
Billets en vente dans la réseau Billetech

1418) 643-8131 ou 1 877 643-8131
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Cet été, 
je me réserve

le Québec.
Pour information et réservations

I www.bonjourquebec.com

1 877 BONJOUR

Halte vélo QuébeeSS 

Tout près des sites du Festival.
Tout juste à côté de la Porte Saint-Louis-
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